
L'ACTUALITE

Faute de s'être accordes avant la
onférence de Genève, les Alliés

occidentaux donnent une impression
je flottement et de désarroi dans
|eu r attitude vis-à-vis du problème
indochinois. La moindre déclaration
,ii ne cadre pas apparemment avec
la ligne qu 'on suppose devoir être
j uivie suscite dès lors une confusion
accrue que la propagande adverse
exp loite aussitôt bien entendu. On
assurait avant-hier que les propos
tenus le jour même par M. Poster
Dulles lors d'une conférence de
presse à Washington avaient fait l'ef-
fet d'une bombe dans les milieux de
Genève et que M. Bidault, en appre-
nant leur teneur, avait failli s'éva-
nouir. D'après la version que don-
nait l'Agence française de presse,
l'accent était mis en effet sur une
phrase : le secrétaire du départe-
ment d'Etat soulignait « que le sud-
est asiatique pouvait être tenu sans
l'Indochine » et l'on en concluait
presque forcément que les Etats-
Unis modifiaient du tout au tout
leur doctrine de défense asiatique
et laissaient en plan leurs alliés
français . On comprenait ainsi l'émo-
tion de M. Bidault.

Au vrai , l'agence susmentionnée
aurait mieux fait de ne pas mettre
en valeur la phrase susdite, car , iso-
lée de son contexte, elle prenait un
sens absolu que , de toute évidence,
elle ne comportait pas. Il n 'était,
pour s'en convaincre, que de lire la
suite de la déclaration dont la signi-
fication était du reste éclairée quel-
ques heures plus tard par de nou-
velles précisions. Certains journaux ,
dont le « Journal de Genève » et le
nôtre, ont procédé à cette mise au
point instantanée. D'autres, dans la
hâte, n'ont pu apporter ce correctif.
C'est à de tels petits incidents que
l'on, mesure la responsabilité des
agencés et la nécessité pour les re-
tourna de se montrer vigilantes.
Ainsi qu 'en porte témoignage la ré-
cente enquête effectuée par l'« Insti-
tut international de presse » précisé-
ment snr ce sujet et qui abonde en
eiemples, un simple point de détail
peut parfois faire perdre toute la
vue d'ensemble.

Ce qu'a voulu dire, ce qu 'a dit
M. Dulles est clair. Il ne s'agit point
pour les Etats-Unis de recommander
le lâchage de l'Indochine. Au con-
traire, il faut continuer à tout met-
tre en œuvre pour sauver les trois
Etats associés. Mais si d'aventure des
événements (diplomatiques ou mili-
taires) survenaient qui contraignent

à l'abandon des positions actuelles,
les Eta ts-Unis ne renonceraient pas
pour autant à leur politique de dé-
fense du sud-est asiatique et au sys-
tème d'alliance qu 'ils souhaitent ins-
taurer dans cette intention. Dans
toutes les éventualités, ils resteront
fidèles à la ligne de conduite qui
consiste à endiguer le communisme
dans ce secteur du globe. A partir
de cela, et cette constatation étant
dûment établie, M. Bidault peut con-
tinuer à résister aux astucieuses
offensives politico-militaires du Viet-
minh et de ses alliés sino-soviéti-
ques.

Mais l'incident prouve autre chose
encore : et c'est que, comme nous
le disions au début, il aurait mieux
valu , pour éviter de soudains malai-
ses nés de fausses interprétations,
que les Occidentaux se concertent
étroitement, avant le début de la
conférence, pour définir leur atti-
tude commune, ainsi du reste qu 'ils
l'avaient fait avant la conférence de
Berlin. Est-il trop tard maintenant,
pour les puissances de l'Ouest, de
dresser le bilan exact de ce qui doit
être sauvé en Indochine en même
temps que des moyens politiques et
militaires indispensables à cet effet ?
Nous ne le croyons pas. Et de pro-
céder à cet examen commun entre
grandes puissances de l'Ouest appa-
raît en dernière analyse plus urgent
que de répondre aux propositions
d'Ho Chi-Minh. Car, à défaut de la
force qu 'il n 'a plus ou qu 'il n'a pas
encore, l'Occident doit faire montre
au moins de cohésion s'il souhaite
enfin commencer à contrecarrer l'en-
treprise communiste en Indochine.

Le drame pour M. Bidault , c'est
qu 'ayant perdu le contact avec M.
Dulles, c'est que contraint de comp-
ter avec les réticences de M. Eden ,
c'est que s'étant à peine remis du
coup qu 'a porté à la France la chute
de Dien-Bien-Phu, il doit subir en-
core les attaques — dans le dos —
qui lui viennent du parlement de
son propre pays. Et c'est ici qu 'il
y a lieu de dégager de bien lourdes
responsabilités. Il est vraiment in-
concevable qu 'à l'heure où le minis-
tre des affaires étrangères est en-
gagé à Genève dans une partie aussi
serrée, où , avec l'avenir d'un vaste
territoire d'outre-mer, le prestige de
la France est en jeu , un certain
nombre de politiciens puissent envi-
sager allègrement de provoquer une
crise ministérielle. Cela discrédite le
régime qui les autorise à mener ce
jeu néfaste.

René BRAICHET.

LES ÉTATS-UNIS, L'INDOCHINE
et l'éventualité d'une crise ministérielle française

Les déclarations américaines sur l'Indochine
commencent un peu à échauffer

les oreilles des Français
Notre correspondant de Paris

nous téléphone ;
L'émot ion suscitée à Paris par

les propos exp los i f s  de M.  Poster
Dull es s'est un peu calmée. (On
M avait fa i t  dire que la défense
ie l'Indochine n'était pas indispen-
sable à la sécurité du sud-est asia-
tique.) Un porte-parole autorisé du
Quai-d'Orsay a déclaré l 'incident
clos en précisant que les paroles
iu secrétaire d'Etat avaient été
inexactement rapportées et qu'il
mlait comprendre que même si
Undochine (dont Washington ne
*> désintéresse pas , bien au con-
traire) devait tomber par un coup
«B sort entre les mains des com-
munistes, les Etats-Unis n'aban-
donneraient pas pour autant le
sud-est asiatique.

C esÉ d' ailleurs ce qu'a dit hier
¦< Eisenhower dont la conférence
« press e a retenu l'attention des
wservateurs parisiens dans la me-
jWe même où le président des
Mats -Un is a insisté sur le f a i t  que
'" nrande nation américaine ne
Mur ait rester i nd i f f é r en t e  an sort
™ es Etats associés si ces derniers
Wf ltient directement appel  à elle.

Ceci étant , la succession de dé-
ff irtions fa i t es  à Washington sur

•nd orhine commence un peu à
'Ch auf fer  les oreilles des Fran-
f !'s'..e' " ne manque pas de bons•pnts  pour faire  observer qu 'unge" de discrétion à la Mnison-

Mr/ie comme au Pentaqone ser-vait bien mieux la cause desP euples libres que la technique
, examens de conscience pn-bllcs à répéti t ion .

M - O  O

c
T
e W'a dit M, Eissnhower
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INGT 0N , 12 (A.F.P.). - Au
'« _r_iM « c2,nfer ence de presse d'hier,ment Eisenhower a déclaré que

le « monde libre » ne doit pas faire son
deuil de l'Indochine.

Le présiden t des Etats-Unis avait été
interrogé sur le point de savoir si,
après la chute de Dien-Bien-Phu , les
Etats-Unis estimaient que la défense
du sud-est asiatique pouvait être assu-
rée sans l'Indochine, ou si ce terri-
toire était toujours considéré comme
indispensable.

Le président Eisenhower a répondu
qu'une importance très grande était at-
tachée à l'Indochine et que le principe
directeur de l'organisation de la sé-
curité collective dans le sud-est asia-
tique était destiné à éviter une réac-
tion en chaîne, comparable à l'effon-
drement d'un rang de dominos, à la
suite de la chute de l'un d'eux.

(Lire la suite en dernières
dépêches)

U VÎSSTE DE LA REISfE ELIZABETH A GIBRALTAR

Lors de sa brève visite à Gibraltar, la reine Elizabeth a reçu , à titre
symbolique, les clés de la cité. On reconnaît, à droite, le duc d'Edimbourg.

Le mystère de la mort du dauphin Louis XVII

Les descendants de Charles-Guillaume Naundorff , l'horloger de Delft
(Hollande) qui prétendit sous la Restauration être le fils du roi de
France Louis XVI , porté sur les registres de l'état civil comme décédé à
l'âge de 10 ans à la prison du Temple, ont demandé à la Cour d'appel de
Paris de trancher le conflit qui les oppose à ce sujet aux Bourbon-
Parme. On voit, à gauche, un portrait de Charles-Guillaume Naundorf f ,
mort en 1815, et à droite , M. René-Louis-Charles de Bourbon , son
arrière-petit-fils. Ainsi que nous l'écrit un de nos lecteurs, les fils de
Naundorff  furent  reconnus comme princes de Bourbon par la Hollande.
Dans la famille Naundorff , à Bréda , on se mettait à table après qu 'un
valet eut annoncé l'arrivée du maître de maison par : «Le roi ! ». Naundorf f
vécut parmi les cours d'Europe , à condition de ne pas se présenter comme
prétendant au trône de France, Louis XVII et Charles X ayant été
reconnus à la place de Louis XVII, fils de Louis XVI. II ne fallait
pas réveiller ces diff icultés de succession au moment  où Louis-Philippe
d'Orléans avait évincé le duc de Bordeaux (comte de Chambord)  du trône.

Temps estival
en Europe occidentale
LONDRES , 12 ( Reuter) • — Toute

l'Europe occidentale _ joui mercredi
d'un .temps estivaJ. La température était
de plus de 24 degrés , vers imidi , à Lon-
dres, de 22 degrés à Bruxelles , où l'on
annonçai t  un orage , et de 20 à Vienne.
D'après Radio-Budapest , il a f a i t  très
chaud en H ongrie, où l'on s'attendait
aussi à des ora.ges.

A Francfort , les autorités ont recom-
mandé à la population de ne pas em-
ployer de l'eau sans nécessité. Dans
cette ville, la température a été de 28
degrés mardi et de 25 mercredi.

(Réd. — A Nieuohâtal, ila température
maximum enregistrée hier a été de 24,4
degrés à l'ombre.)

Une visite à la première voiture de reportage
qui d'Angleterre vient d'arriver à Berne

LA TÉLÉVISION EN MARCHE 

Notre correspondant de Berne nous
écrit :

Mercredi matin , venant d'Angleterre,
la première voiture de reportage pour
la télévision arrivait à Berne. L'après-
midi , à Ostermundigen , face au Banti-
ger où l'on projette de dresser un jour
l'émetteur qui desservira la région de
Berne, les journalistes avaient l'occa-
sion de visiter ce « studio mobile », in-
vités par la direction générale des P.
L. T. et la Société suisse de radiodif-
fusion.

Des ingénieurs tentèrent d'initier les
profanes que nous sommes aux mystè-
res et aux subtilités des appareils.
N'attendez pas ici une description sa-
tisfaisant à toutes les exigences de la
rigueur technique. On ne peut que
s'étonner à la fois de la complication
des appareils et de la facilité apparen-
te de leur maniement;  on admire sans
toujours comprendre.

L'équipement
Disons toutefois que la voiture de

reportage est équipée de trois camé-
ras, ce qui permet de prendre trois
vue différentes d'une même scène.
Chacune des images est reproduite sur
un petit  écran de contrôle dans la ca-
bine de la voiture et le régisseur dé-
cide laquelle des trois est transmise
à l'antenne pour être diffusée. Le
choix , qui doit se faire en quelques
dixièmes de seconde, est déterminé par
la qualité de l'image, la mise en place,
l'angle de la prise de vue, etc. Il faut
donc un métier sûr pour travailler
ainsi directement et obtenir le meil-
leur résultat sans possibilité de retou-
che ou de reprise.

Mais la voiture de reportage ne dif-
fuse pas elle-même. Elle envoie l'Ima-
ge, transformée en courant électrique ,
à un émetteur , soit par câble — mais
il faut , selon les distances , des ins-
tallations trop coûteuses pour que ce
soit là un moyen habituel — plus gé-
néralement par l'intermédiaire d'une
sorte de radar à sens unique , qui di-
rige des faisceaux hertziens vers l'é-
metteur proprement dit. C'est , en som-
me, le principe de la téléphonie sans
fa.

Ce radar est installé à quelques mè-
tres de la voiture à laquelle il est re-
lié par un cable. Il a la forme d'un
réflecteur parabolique. Mais comme il
ne projette pas des rayons lumineux ,
mais des ondes , il a la forme d'une
grille d'aluminium convexe au centre
duquel s'avance l'éjecteur de faisceaux
dirigés, de forme tubulaire.

De la voiture part un double canal
de son , ce qui permet tout cn diffusant
une seule image de faire un commen-
taire en deux langues.

Véhicule et installations techniques
ont coûté 460,000 fr.

Voilà pour la voiture de reportage.

Un vaste débat sur l'aspect
financier du problème

Le reste du temps fut  consacré à un
vaste débat qui nous a donné un
avant-goût de la controverse à laquelle
on peut s'attendre lorsque le parle-
ment discutera le projet d'arrêté ou-
vrant un crédit d'un million pour l'ex-
tension du service d'essais à la Suisse
romande.

Nombreux sont ceux qui reprochent
aux autorités de se lancer dans une
aventure , d'abuser l'opinion sur leurs
véritables intentions , de -pousser au dé-
veloppement technique de la télévi-
sion de manière qu 'un beau jour le
pays se trouvera devant un fait ac-
compli et devra , bon gré mal gré, se
résigner à faire les frais d'un service
permanent.

MM. Weber , directeur général des
P.T.T., Bezençon , directeur de la So-
ciété suisse de radiodiffusion et son
président , M. Rothcn , se sont défendus
de tels reproches.

M. Weber a montré que, depuis 20
ans, l'Ecole polytechnique et le labo-
ratoire de recherches et d'essais des
P.T.T. s'occupent des problème de la
télévision , qu 'ils en ont minutieuse-
ment étudié les données techniques, de
sorte que l'on ne peut parler ni d'im-
provisation ni d'aventure.

Au demeurant, la question se pose
pour nous sur le plan politiqu.. Alors

que l'étranger se rapproche de nos
frontières , qu'au Tessin déjà, le nom-
bre des postes récepteurs augmente
plus rapidement qu'à Zurich pour la
bonne raison qu'on y reçoit fort bien
les émissions italiennes , que dans quel-
ques mois, le nord-est de la Suisse se-
ra arrosé par des postes allemands, on
doit se demander si nous nous con-
tenterons d'ouvrir nos foyers à ces
programmes qui peuvent, un jour où
l'autre, être chargés d'une propagande
nuisible à la santé morale de notre
peuple, ou si nous voulons ¦ leur oppo-
ser nos propres conceptions.

Comment se procurer
les ressources

supplémentaires
MM. Bezençon et Rothen ont admis

que, si la télévision était définitivement
introduite en Suisse, pendant quelques
années, sept, huit , voire dix , elle ne
couvrira pas ses frais par le seul pro-
duit des droits de concession. Il fau-
dra des ressources supplémentaires. Qui
les fournira ? Au pouvoir politique de
décider. Mais les dirigeants de la S.
S. R. ne désirent pas trouver ee sup-
plément dans les émisisons publicitai-
res. Ils feront tout pour y renoncer.
Ils ne le pourront qu'à la condition
toutefois de recevoir une aide de l'Etat
ou de la radio. Si la caisse fédérale
vient à la rescousse, ce ne sera pas
forcément par des versements à fonds
perdu. On peut parfaitement songer à
un amortissement, une fois que le ser-
vice de télévision comptera suffisam-
ment d'abonnés.

En décembre prochain , les délégués
de la S.S.R. réunis en assemblée géné-
rale seront appelés à se prononcer sur
un plan financier que la direction gé-
nérale et le comité central préparent
en ce moment.

Avant la fin de l'année, nous sau-
rons donc à quelles sommes sont éva-
lués les besoins financiers d'un ser-
vice permanent de télévision et l'on
pourra discuter alors , en meilleure con-
naissance de cause, les moyens de les
couvrir.

G. P.

L 'tNGiNU VOUS P4/?,£_

Panneau dérive de pan aussi na-
turellement que pruneau de p rune.
Cependant , alors que , pour les Neu-
châtelois et autres enfants  de la
p lus belle des patries , un pruneau
est une sorte de grosse p rune, un
panneau est généralement un petit
pan. « Tonte partie d'un ouvrage
d' architecture , de menuiserie, d' or-
fèvrerie... enfermé dans une bor-
dure », dit le dictionnaire.

Il y a des exceptions. Un pan-
neau publicitaire peut , par exemple ,
occuper tout un pan de mur. U en
est même de gigantesques , ainsi
ceux qui , en bordure des autostra-
des , obsèdent comme un cauche-
mar les automobilistes. Ces malheu-
reux hallucinés f in issent  par se
croire condamnés à rouler pendant
toute l'éternité sur la route de l'en-
f e r , en subissant , constamment allé-
chés par des marques de chocolat
on d'apér i t i f s , le supp lice de Tan-
tale.

Mais le long des routes ordinai-
res , qui montent et descendent , ser-
pentent , s 'incurvent , se redressent,
se rétrécissent par fo i s  et coupent
d' autres voies , d'importance p lus
grande , égale ou moindre, à la vue
de ces mêmes automobilistes s'o f -
f r e n t  d'autres panneaux devenus si
fami l iers  qu 'on f i n i t  par ne p lus les
remarquer.

Ce sont les panneaux dits de si-
gnalisation. Leurs dimensions mo-
destes correspondent mieux à la dé-

f in i t io n du nom qui les désigne. Ils
se présenten t g énéralement sous
forme de disques ou de triang les.
Leurs couleurs , les hiérog ly p hes, si-
gnes conventionnels , qu 'ils porte nt,
sont déterminés p ar un code inter-
national , qui s'e f f o r c e , par une sim-
p li f ication poussée à l' extrême, de
les rendre intellig ibles au p lus ob-
tus des conducteurs. A insi le dessin
schématique d'une voiture zigza-
guant sur la route n'indique pas le
voisinage immédiat d'un bistro ; il
s igni f ie  simplement que la chaussée
est g lissante par temps de p luie et
qu 'il y a des risques de dérapage.

Les panneaux de signalisation ne
sont pas l'apanage exclusif  de la
campagne. On en rencontre aussi
dans les villes, les bourgs et les
moindres villages. Mais les pan-
neaux des villes ont un aspect p lus
sévère et rébarbatif que ceux de la
campagne. C'est que ce n'est p lus
un avertissement qu'ils vous don-
nent ; c'est un ordre , et un ordre
négat i f ,  autrement dit un « Verbot ».

Interdit de circuler, voie à sens
unique , dé fense  de stationner, voilà
ce qu 'ils disent, les panneaux des
villes, des bourgs et des villages.
Ils se sont mués en agents de poli-
ce, sourds et muets peu t-être, mais
non moins vig ilants et f i gés pour
l'éternité an garde à vous.

Défense  de stationner? On le con-
naît bien, ce disque bleu bordé de
rouge et portant baudrier du mê-
me. Mais l 'étendue de son pouvoir,
les limites de ' sa juridiction, ça,
c'est p lus d i f f i c i l e  à déterminer.

— Scrongnieuqnieu, vous êtes bon
pour une contravention. Vous n'a-
vez pas le droit de parq uer ici.

— Mais , M 'sieur l'agent , il n'y a
pas de signal !

— Non? Voyez là-bas, il vous crè-
ve les yeux.

Il vous crève les ye ux à quinze
ou vingt mètres. C'est une distance
aussi respectueuse que ces demoi-
selles du trottoir.

Il parai t que , dorénavant , ces fa-
meux panneaux bleus barrés de
rouge devront , à chaque extrémité
de leur empire, porter une f lèche,
indiquant le terminus a q_ o et le
terminus ad quem. Les automobi-
listes vont être d'autant p lus soula-
gés que leur por te-monnaie le sera
moins. Il a fa l lu  vingt ans pour in-
troduire cette petite ré forme .  « Chi
va p iano , va sano ». Allons , c'est
assurément aussi la devise du pro-
grès.

T.TNOfiNTJ.

Panneaux

Af in de mieux pr éciser les p ositions des parties

Le délégué du Viêt-nam a fait connaître les propositions de paix de son gouvernement
GENÈVE , 12. — La troisième séance

de Ja conférence consacrée à l'Indo-
chine a commencé à 15 h., sous la pré-
sidence de M. Eden. M. Nguye n Quoc-
Dinti , minis t re  des affaires étrangères
eit chef de Ja délégation vie tnamienne
a pris 4a parol e pour brosser le tableau
des événements qui se «ont 'succédé de-
puis Ja f in de Ja guerre mondiale. Tous
Jes Vietnamiens s'unirent pou r l'indé-
pendance du pays au sein du Viet-
minh. et formèrent une union sacrée
en 1946. Le Viet-minh est devenu par
.la suit e un mouvement entièrement à
la dévotion des communistes ; les na-
tional istes en ont été exclus. Leu r soi-
disant mouvement pour la libération
nationale s'est mis au service d'une
idéologie étrangère.

L'orateu r a déclaré ensuite que les
propositions du Viet-minh en vue du
rétablissement de Ja paix et des rap-
ports entre le Viêt-nam et Ja France ne
saurait constituer une base sérieuse de
discussion. Pour ce qui est des élec-
tions, Je Viêt-nam ne saurait accepter
qu'elles aient lieu en dehors de tout
contrôle inter national. M. Nguyen Quoc-
Din h a terminé son intervention en
donnant lecture des propositions de
paix s_ivantes :

A. Règlement militaire
1. La délégation de l'Etat du Viet-

nam se déclare prête à examiner tout
document de travail soumis à cet ef-
fet à la conférence. Ces documents
doivent présenter un effort sérieux ,
positif , susceptible d'aboutir de bonne
fol à un règlement militaire satisfai-
sant.

2. Us doivent comporter des garan-
ties suffisantes pour assurer une paix
réelle et durable , empêcher toute pos-
sibilité d'agression nouvelle.

3. Ils ne doivent pas conduire a un
partage direct ou Indirect, définitif ou
provisoire, de fait ou de droit du
territoire national.

4. Ils doivent prévoir un contrôle
international de l'exécution des con-
ditions de cessation des hostilités.

B. Règlement politique
En ce qui concerne Je.s rapports entre

l'Etat du Viê t -nam et Ja France :

Ces rapports seront réglés sur la
base de la déclaration commune fran-
co-vietnamienne du 28 avril 1S54 qui
prévolt la signature de deux traités
fondamentaux : le premier de ces trai-
tés reconnaît l'indépendance totale de
l'Etat du Viêt-nam et sa souveraineté
pleine et entière. Le second établit
une association franco - vietnamienne
dans l'Union française fondée sur l'éga-
lité.

_ En ce qui concerne le règlement poli-
ti que i n t e r n e  du Viêt-nam :

1. En ra ison de l'unité territoriale
et politique du Viêt-nam , reconnais-
sance du principe que le seul Etat
qualifié pour représenter légalement
le Viêt-nam est l'Etat Incarné par
Sa Majesté Bao-naï , chef de l'Etat.
Cet Etat est seul Investi des pou-
voirs découlant de la souveraineté In-
terne et externe du Viêt-nam.

(Lire la suite en 9me pane)

M. Eden a posé hier cinq questions
à la conférence indo chinoise de Genève

LIRE A UJOURIYHUl

EN SIXIÈME PAGE :

Comment tomba
Dien-Bien-Phu
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JL I COMMUN,

-jfy PAflER
MISE DE BOIS
La commune du Pâ-

quier vendra, par voies
d'en/chères publiques ,
dans ses forêts de l'En-
â-O-fc, divisions 8 et 12,
le samedi 15 mal 1954,
environ :
30 stères sapin,

250 stères hêtre,
500 fagots.

La plupart de oe bois
est à port de oaimion.

Rendez-vous des mi-
ee_rs à 13 h. 15, au tour-
nant Cordler.

Conseil communal.
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A LOUER
immédiatement ou pour date à convenir, près

du centre des affaires, des

BUREAUX
comprenant cinq belles pièces plus trois

petites et toilettes.
Adresser offres écrites à F. G. 88 au bureau

de la Feuille d'avis.

A venidire, quartier
ouest, um

terrain à bâtir
pour maisons familiales.
Bette situation. Adresser
affres écrites à E. A. 185
ou bureau de la Feuille
d'avis. Concise

A louer pour tout de
suite un appartement de
quatre chambres et salle
de bains. Situation tran-
quille , à 3 minutes du
lac et de gare. S'adres-
ser : tél. (024) 4 51 83.

VALANGIN
A vendre un petit Im-

meuble comprenant qua-
tre chambres, cuisine et
dépendances, chauffage
central, buanderie , bal-
con. Adresser offres écri-
tes à S. A. 897 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer pour tout de
sarlte, à l'avenue des Al-
pes,

un garage
30 fir. par mois. S'adres-
ser à l'Agence romande
immobilière B. dt
Chaimlbrier, place Punry
1, Neuchàtel, Tél. 5 17 26

A vendre, près de Neu-
chàtel, une

maison familiale
quatre pièces, conifort,
fa-ès belle eituatîoni. Tel.
7 72 02.

On cherche à acheter,
dans la région, un

VERGER
Téléphonie- aiu No 5 64 46
ri» la à 15 heures.

A louer pour le 24 mail
um

LOGEMENT
die dieux chambres, cuisi-
ne, salle de bains, chauf-
fage « Granum » , loyea
mensuel 81 fr. —
S'adresser : Storrer, Por-
tes'-Rouées 115. '- ¦¦¦ -

A VENDRE dans le haut de la ville,
vue magnifique et imprenable, d'accès

: facile, une ¦

propriété
de douze pièces, dépendances, deux
cuisines, salle de bains, trois grandes
caves, central , jardin , construction
d'avant-guerre, en bon état d'entretien.
Possibilité de faire plusieurs logements,,

pension ou industrie,
Adresser offres écrites à 0. F. 181 au

bureau de la Feuille d'avis.

Verger et jardin
de 3800 m2, situés à Cormondrèche,
à vendre, dans une excellente situa-
tion de culture et de productivité.

S'adresser à l'Etude Jean-Pierre
Michaud , avocat et notaire, à Co-
lombier.

m- —-— —̂•
Â vendre à Lausanne
IMMEUBLE LOCATIF EN S.A.
Bonne construction traitée en villa loca-
tive le douze appartements de une, deux,
trois, quatre, cinq pièces de deux étages
plus attique. Terrain 2350 m2, vue Impre-
nable sur le lac et les Alpes. Quartier
tranquille en plein développement . Revenu,
locatif net 30,480 fr . Prix de vente 508,000
francs. Pour traiter 118,000 fr .
Etude J. FRANCKEN & Y. SANDOZ, notai-
res, Galeries Benjamin-Constant 1, Lau-
sanne, tél. (021) 23 72 15.

• m

A vendre , dans une localité industrielle du Jura
neuchâtelois, sur grand passage, un

hôtel-restaurant
d'ancienne renommée et rénové : quatorze cham-
bres, dix-huit à vingt lits, eau courante. Agence-
ment complet et soigné. Affaire sérieuse et Intéres-
sante à remettre pour raison de santé.

Offres à l'Agence romande immobilière, B. de
Chambrier, place Purry l, Neuchàtel..

Vente aux enchères
publiques

Le mardi 25 mai 1954, à 15 heures, en la
Salle des commissions du bâtiment communal
(1er étage), à Colombier , l'héritière de feu
M. Jacques-Matthieu Korkianen exposera en
vente, aux enchères publiques, par le minis-
tère du notaire Louis Paris, à Colombier,
l'immeuble que le défunt possédait à Colom-
bier , rue. de Planeyse No 7, et qui est dési-
gné comme suit au registre foncier :

CADASTRE DE COLOMBIER :

Articl e 2192. A Colombier, bâtiments, place,
jardin de 319 ms. Subdivisions :
pi. fo 2 No 80. A Colombier, habitation 87 m=
pl. fo 2 No 162. » bûchers 10 m2
pi. fo 2 No 67. » place 5 m3

pi. fo 2 No 163. > place,
jardin 217 m2

319 m2

Estimation cadastrale = Fr. 22,000 
Assurance - incendie = Fr. 21,600 plus ma-

joration de Fr. 10,800.—.
La maison , dans une situation agréable,

comprend trois appartements, soit deux de
trois pièces , dont l'un avec une chambre
haute habitable et un de deux pièces avec
réduit , caves, bûchers, galetas et lessiverie.

Pour visiter et consulter le cahier des con-
ditions d'enchères, s'adresser à l'Etude du
notaire Louis PARIS, à Colombier, chargé de
la vente.

IIIIQII C0MMUNE
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La commune die Vll-
li'&rs vendra, par voiles
d'enchères publiques, le
samedi 15 mal 1954, les
bots ci-après :

Au Buisson : 50 stères
de sapin, 8O0 fagote ;

Au. Crêt Martin : 110
sitères de fayard , 20 stè-
res de sapin, 1200 f-agqts.

Rendez-vous des ama-
teurs à 13 h. 16, au Buis-
son, et à 15 h. 30 au
Crêt Martdin,

Conseil communal.
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JEUNE ITALIENNE cultivée , nrntl,

CHERCHE PLACE *"'
durant les mois d'été dans une bcmnmille ou un institut romand où elle
l'occasion cle parler français. Eventuell 8*3'1
au pair. Donnerait des leçons d'ill/™"'
d'italien , de latin ou de grec (manirUé?nd'
Livia de Anjrelis. Viale ReR ina Giovanni, 7Milan . " 8,

Les familles Gérald Schafroth , à Wavrc, ej
Anguste JORNOD, à Cornaux , remercient
toutes les personnes de leurs envois de f|f
et de la sympathie dont ils les ont entourées .
tin grand merci au pasteur.

Wavre, le 13 mal 1954.

Madame Henri JAQl 'ENO CD-HIK SCIlY.
enfants et famille expriment à tous leur p
vive reconnaissance pour les envols de
et les témoignages de sympathie et d'air*
qu 'ils ont eus à l'égard de leur cher de'"
Ils leur disent sincèrement merci.

Neuchàtel , 10 mal 1954.

EMPLOYÉ DE FABRICATION
dip lômé commercial, connaisse.
à fond son dé partement , cherèw
un changement de situation pour »début d'août ou date à convenir
dans une fabri que d'horlogerie H
Neuchàtel ou des environs? A<\n?
ser offres écrites à D. A. 153 anbureau de la Feuille d'avis.

JEUNE ITALIEN
parlant le français, 25
ans , sérieux et bon tra-
vailleur, cherche une
place de manoeuvre ou
de Jardinier , pour tout
die suite ou date a con-
venir. — Adresser offres
écrites à O. F. 158 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune

vendeuse
parlant le français et
l'allemand cherche place
en ville ou dans les en-
virons. Adresser offres
écrites à B. L. 167 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Perdu un

PORTE-BILLETS
brun rouge, contenantenv iron 800 fr. en bffîde 100,, de 50et.<teVfrle dimanche.9 mai w_17 h. 30, au café ¦ _ _?
tarai ou jusqu'au n_"
Seing d'autos . vis-à-vt."Prière de remettre con-'tre bonne récomperw
l'objet au poste de pop»
de Neuchàtel. ; ! ^

(Jean Upj,
Dold-eretraœe 3Zurich 7) '

ITALIEN
de 21 ans, encore en
Italie , cherche une pla-
ce à la campagne. —
S'adresser _ M. Vlto Pic-
ctoinij, Coq-d'lnde 3, Neu-
chàtei.

OCC AS IO NS
Achat et vente

MALHERBE
r- 1 10 TiS] 5 2a 39Ecluse 12 - P *-*J|___.

Jeune hoimrne sobre,
honnête, cherche une
place

d'aide jardinier
à Neuchàtel ou aux en-
virons. Adresser offres
écrites à A. Z. 174 au bu-
reau.! de la Feuille d'avis.

j BESU |
R I V A G E

I Demandez

i] l'assiette
du jour
à Fr. 2.50

I copieuse j
i et servie
! rapidement

Garçon de quinze ans,
grand et fort , ayant déjà
quelque expérience, cher-
che une place dans un

GARAGE
Nourri et logé chez le
patron, plus argent de
poche. — Adresser offres
écrites à U. O. 188 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune fille cherche une
place de

VOLONTAIRE
auprès d'enfants. Vie de
famillie désirée, ainsi que
leçons , de français. De
préférence à Neuchàtel
même. Adresser offres
écrites à O. T. 1S5 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

QUI PLACERAIT
un enfant, soit une S;
lette ou un garçon,, a
la _____ ___ (8 a"5''
pendant les vacances
d'école, soit pour Jw1
et août ? Bons soins as-
surés. — Adresser ours
écrites à S. E. 182 au bu-
reau de la Feuille d avis.

JEUNE HOMME
disposant de ses après-
midi, cherche une place .
Adresser offres écrites à
T. A. 178 au bureau de
la Feuille d'avis.

AUTO
LOCATION
Pour louer une voiture

à des conditions inté-
ressantes, écrivez à case
postale No 386, Neuchà-
tel .

Sténo-dactylo
une année et demie de
pratique, libre dés la fin
Juin, cherche uns place .
Faire offres sous chiffres
P. 6308 -V., à Publicitas,
Yverdon.

Télévision
tous les soirs
dès 20 h. 30

sauf le mercredi
Entrée gratuite

Hôtel de ia Paix
Cernier

Tél. 711 13

Jeune Allemand
23 ans, cherche une pla-
ce de volontaire on de
stagiaire dians une en-
treprise industrielle de
Suisse française, pour
parfaire son français."
Sténodactylographie, très
bonnes connaissances de
l'anglais. Notions de
français. Offres à Robert
Klein, Mckerstrasse 4 a,
Eschweller-Rohe (Alle-
magne).

Riviera Adriatique
Viserba di Rimini

PENSION FIREXZE
Au bord de la mer -
Pension rénovée - Cham-
bres avec eau courante ¦
Cuisine soignée - Juin
1050 - 1100 lires (7 fr. 50

tout compris).
Renseignements
tél. (024) 2 39 97

ITALIENNE
de 19 ans cherche une
place de kngère ou d'em-
ployée de maison. Ecrire
à Mlle M. Pecorara, Bel-
A_r 47, Neuchàtel.

On cherche à acheter
d'ooeasion une

cuisinière
électrique

crème, en parfait état,
Adresser offres écrites à
T. R. 173 au bureau de
la Feuille d'avis.

CHAUFFEUR
cinq ans de pratique sur
Diesel, ayant l'habitude
des chantiers et longs
bols, cherche un emploi
pour tout de suite. —
Adresser offres écrites à
P.E. 116 au bureau de
la Feuille d'avis.

PIANO
d'occasion est demandé,
brun ou noir, cordes
croisées, cadre fer. —
Adresser offres écrites i
M. L. 166 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je che-che une place
de

SERVEUSE
dans un

TEA-R00M
Connaissance des deux
langues. Entrée à partir
du 15 mai. Adresser of-
fres écrites à A. O. 153
au bureau de la Feuille
d'avis.

Perdu mardi 11 $%.rant, une

MONTRE OR
de dame, ville - f«_g_,
de la Gare et tram 1. _,
rapporter contre bonns
récompense au poste _
police ou téléphoner an
5 54 68.

f N
Importante manufacture d'horlogerie

engage, tout de suite ou pour époque
à convenir, un jeune

EMPLOY É
intelligent , sérieux et capable, connais-
sant à fond les langues française et
allemande. Bon calculateur et au cou-

rant de la branche horlogère.

Prière d'adresser offres écrites à la main
avec curriculum vitae, copies de certificats
et photographie sous chiffres G 40232 U

à Publicitas, Bienne.

V J

f ABulova Watch Company
Bienne

engage tout de suite ou pour époque
1 à convenir, un

JEUNE
horloger- outilleur

dip lômé
avec quelques années de pratique,
ayant travaillé sur la machine à poin-
ter S1P, dernier modèle, spécialisé
dans la fabrication des prototypes de

mouvements. ¦ ' ¦ .7

Prière d'adresser offres écrites à la
main avec curriculum vitae, copies de
certificats et photographie à la direc-
tion , faubourg du Jura 44 , Bienne.

Externat engagerait une personne capable
d'enseigner :

le français, l'allemand,
l'anglais et si possible

l'italien
Cours du jour et du soir. Semaine de 5 jours.
Vacances payées : 2 mois. Entrée le 1er sep-
tembre 1954. — Faire offres sous chiffres

D 40231 U à Publicitas , Bienne.

Administration fédérale
cherche une demoiselle comme

DACTYLOGRAPHE
de langue française.

Offres sous chiffres P 11011 Y, à
Publicitas, Berne.

On demande, pour le 1er août 1954, une

DACTYLO-TÉLÉPHONISTE
pour la correspondance, le téléphone, le calcul
des pales et le classement , de langue maternelle
allemande .

Faire offres écrites complètes avec photogra-
phie , prétentions de salaire, _ la Fabrique suisse
de ressorts d'horlogerie S. A., à Peseux-Neuchatel.

On cherche un

restaurateur
capable et expérimenté, disposé à exploiter soit en
gérance soit sous sa propre responsabilité , du
19 septembre au 11 octobre 1954, le restaurant de
la « Pinte neuchâtelolse » de l'Exposition suisse
d'agriculture de Lucerne. Les intéressés peuvent
adresser leurs offres écrites à l'Office de propa-
gande des vins de Neuchàtel , département de
l'agriculture, château de Neuchàtel .

On cherche un

concierge-chauffeur
pour l'entretien et le chauffage central d'un
grand Immeuble. Conviendrait à un retraité
ou demi-retraité. Appartement à disposition .
Adresser offres écrites à T. E. 190 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche pour tenir
le ménage de deux da-
mes, dans urne villa aux
environs de Neuchàtel,
une

PERSONNE
tranquille, pour un rem-
placement de quelques
semaines. — Offres sous
chiffres J. O. 142 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Confiserie demande,
pour entrée immédiate
ou date à convenir, une

PERSONNE
pour l'office et la cuisi-
ne. L/.fore le dimanche.
S'adresser à la maison
Wodey-Suchi_rd, Neuchà-
tel,

On cherche pour en-
trée le 1er juin un

garçon et une
fille de cuisine

S'adresser au Restaurant
neuchâtelois, faubourg
du Lac 17, Neuchàtel.

On cherche pour date
à convenir une

j eune sommelière
de confiance et honnête.
Tél. 714 25.

On cherche pour tout
de suite une

SOMMELIÈRE
connaissant le service de
table. Faire offres à l'hô-
tel Robinson, Colombier.

On cherche tm bon

MANŒUVRE
pour nos différents ser-
vices de transports. Se
présenter à Lambert et
Oie, place de la Gare,
Neuchàtel.

JILLE D'AVIS DE NEUCHATEL 51

¦ 

Pour notre rayon de

Tissus d'ameublement
et rideaux

nous cherchons un

vendeur qualifié
Faites offres détaillées

AU PRINTEMPS I
LA CHAUX-DE-FONDS '

Du ua _- _ i_ - _ _ _ .i_ _r oiuo _¦< a, 4ruwii -iua,a , MCUwiU_b-4<

Pour notre \
rayon de PARFUMERIE j

nous cherchons une

première vendeuse I
capable de s'occuper du réassorti-
ment du rayon , de faire les achats ; ;.j

et de diriger le personnel. j !
Faire offres détaillées 1 .1

AU PRINTEMPS
La Chanx-de-Fonds j '.j

_____-_____-___i_-__-----WW---------_____ -H-'

Fabrique cle la région de Neuchàtel
engagerait

C O N C I E R G E
Personnes de toute conf iance et soigneu-

ses, connaissant si possible les questions
d'eau , de c h a u f f a g e  ou d 'électricité , ayant le
sens mécanique, auront ta pré férence .

Faire offres en Indiquant profession , références
et en Joignant copies de certificats, photographie ,
t,rt,,o fllitff.op _ QI7QO "\T A _,,V,ltr> if- oc M„, , .,1. A *-«l

___________________¦_____________________!____

NOUS CHERCHONS pour notre rayon

de PAPETERIE

première vendeuse
expérimentée et bien au courant de la
branche. Place stable et intéressante, i

Faire offres détaillées

AU PRINTEMPS
La Chaux-de-Fonds

¦¦ M___———————————————————————————— ______M
___

B

Nous cherchons, pour entrée
immédiate, un

POLISSEUR
connaissant à fond le teintage. —

Faire offres à la Fabrique de meu-
bles Girard et Schorer, à Yverdon.

Tél. (024) 2 36 46

Boulangerie-pâtisserie de la Chaux-de-Fonds
cherche un

JEUNE OUVRIER
boulanger-pâtissier , pour tout de suite ou date
i convenir. Faire offres avec photographie et
copies de certificats , sous chiffres P 10589 N à
Publicitas S. A., la Chaux-de-Fonds.

p-__-__-_----____-________________!_______^

Pour notre service d'expédition et
d'emballage, nous demandons une

JEUNE EMPLOYÉE
Travail intéressant. -_ Place stable. I
Adresser offres écrites à U. A. 170 au I

bureau de la Feuille d'avis.

_r

Fabrique de montres soignées cherche :

Déf-I EIIQC connaissant les réglages
IfCUl-EUdC piats et Breguet

Rcf-I Flldî connaissant les réglages
flEULCUCb piats et points d'attache

un

HORLOGER COMPLET
Personnes capables et connaissant bien la
qualité chronométrique sont priées de faire
offres accompagnées de certificats et réfé-
rences. Les élèves d'école d'horlogerie auront
la préférence. Places , stables et bien rétri-
buées. — Faire offres sous chiffres P 3798 N
k Publicitas, Neuchàtel.

Crans S/Sierre
A sous-louer pour cau-

se Imprévue, un beau
chalet, six chambres, vé-
randa , deux bains et dé-
pendances. Belle situa-
tiiion. Adresser offres sous
chiffres P. 3790 N., à Pu-
blicitas , Neuchàtel.

PENSION - FAMILLE
Fr. 5.— par jour

Demander l'adresse du No 143 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer à personne
tranquille, quartier de
Maïujob la, une chambre
ensoleillée , vue superbe,
toilette indépendante. —
Tél . 5 31 6H , de 10 h. à
16 h.

Les Plans S/Bex
Chalet meublé à sous-
loueir du 1er an 15 Juili-
let, 8 chambres, 9 lits,
un>e ouistoa. — Bemsei-
gnemients tél. (038)
7 15 45. '

Chambre à louer, au
centre. S'adresser : Fau-
bourg du Lac 3, 2me éta-
ge à droiite.

A louer pour le 24 sep-
tembre; un

APPARTEMENT
de six pièces, dont une
indépendante, véranda,
chauffage central pair
étage, Jairdln , ouest de
la ville, bord du lac. —
Tél. 5 35 56.

J'offre Fr. 100.-
de récompense

(baiil signé), à la per-
sonne qui ,me procurera
un logement dé deux,
éventuelleimenit t r o i s
chambres, même sans
confort, en ville, loyer
modeste. Adresser offres
écrites à R. S. 187 au bu-
reau de la Feuille d'avis .

Jeune couple cherche '.
une

chambre et
cuisine meublées

pour le 1er juin . Si pos-
sible au centre de la
ville . — Adires-er offres
écrites à I. C. 147 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Je cherche un

APPARTEMENT
die deux pièces et cuisi-
ne, prix modéré, pour
tout de suite. Adresser
offres écrites à A. U. 184
au bureau de la Feuiilâe
d'avis.

Professeur à l'Univer-
sité, cé'libatai'ire, cherche
pour septembre, un

APPARTEMENT
de deux pièces, cuisine
et salle de bains. Neu-
chàtel ou aux env irons.
Adresser offres écrites à
D. A. 149 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeûne couple cherche
à louer à Neuchàtel une

CHAMBRE
si possible non meublée ,
pour un ou deux mois.
Téléphoner au 5 75 45.

.Monsieur sérieux cher-
che une

CHAMBRE
si possible dans le quar -
tier place du Marché. —
Adresser offres écrites à
O. F. 150 au bureau de
la Feuille d'avis.

Demoiselle s é r i e u s e
cherche à louer une
belle chambre avec con-
fort , pour tout de suite.
Adiresser offres à Mlle H.
Riedener, confiserie Wal -
der , Neuchàtel.

150 fr. de récompense
à qui me procurera un

APPARTEMENT
de trois ou qautre piè-
ces avec bains à Neu-
chàtel (environs exclus).
Pour immeubles neufs ,
récompense exclue. Of-
fres à L.O.A.R., case
postale , la Chaux-de-
Fonds.

Jeune employé cherche
une

CHAMBRE
au centre ou centre-
ouest. — Adresser offres
écrites à D. B. 194 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Val-de-Ruz
On cherche un petit

logement à l'année pour
le week-end et séjour
d'été. — Adresser offres
écrites à A. B. 87 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune couple cherche
à. louer un

appartement
meublé

d'une à deux pièces. —
Adresser offres écrites
avec prix et situation à
I. U. 171 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche à louer
dans les environs de la
ville un

APPARTEMENT
de quatre ou cinq cham-
bres avec confort, éven-
tuellement maison faml -
Kale. — Adresser offres
écrites à C. R. 176 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Dame d'un certain
âge, de toute moralité,
solvable et très propre ,
demande pour tout de
suite ou date à conve-
nir un

appartement
avec ou sans confort ,
de deux ou trois pièces.
Adresser offres écrites à
J. O. 52 au bureau de
la Feuille d'avis.

Damé seule cherche à
louer une

chambre non meublée.
Adresser offres sous chif -
fres J. R. 177 au bureau
de la Feuille d'avis.

Nous cherchons des

attacheuses
consciencieuses

S'adresser à Hirschy,
Cormondrèche.

On cherche une

aide de ménage
soigneiise, de 7 h. 30 à
14 heures, dès le 17 mai,
pour un mois. — Tél.
5 29 19.

Ml GROS VOUS OFFRE...

.̂ASPERGES 190
yÉ d'Italie la botte d'environ 1 kg. ^B

i Qualité extra

L. j k

On demande un

ferblantier
appareilleur

' qualifié. Entrée limmédia-
- te. S'adresser à Edmond¦ M e n t h a , f ernlantler ,

Domtaresson. tél. 7 14 43.

Employée
de maison

bien recommandée est
demandée pour un ser-
vice soigné de cuisine et
chambres, dans une pe-¦ tût© villa moderne. Faire

i offres avec références et
photographie à Mme R.

. Couirvoisler, Auvernier¦ (Neuchàtel).

La clinique du Crêt
cherche, pour date à
convenir, une jeune fille
comme

aide de cuisine
S'adresser à ïa dlrec-

' trioe.

On cherche une

personne
de confiance

pour tenir le ménage
d'une dame seule, dans
les environs de Neuchà-
tel. S'adresser au bureau
de placement A. J. F.
Promenade - Noftre 10,
Neuchàtel.

____S__H_B____9___ ___________H_B________B_

Chambre à louer à
monsieur sérieux, fau-
bourg de l'Hôpital 36,
4_ie éitage, le soir après
19 heures.

A louer une jolie '
chambre non meutolée, '
éventuellieiment comme
pied-à-terre, Fr. 40.-—.
Demander l'adresse du
No 1,97 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre ensoleillée à
personne sérieuse. De-
mander l'adresse du No
189 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre à louer, quar-
tier gare - université. —
Tél. 5 46 94.

A louer une grande
chambre

indépendante
conviendrait comme gar- -
de-meubles ou atelier.
Tél. 5 28 26
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¦ CHEMISIER J

|A^__ ^Rl__-l
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1 Vivant et varié
I / ĵj coloré et plein de

| i  f •o ĵj - ^C fantaisie, tel est notre
ï V___P ^* ,̂ * rayon de

1 JS^ fl BL0USES
^^iV^. / / ^our ^ nouvelle |

| | S^^^^ *Pv \? j ^Jj saison
I ^ J^K V y\ yj /f"̂ ^^T /^H avec nos modèles

1 \^<^TO^ Samode

P̂  ££__
Notre grand succès

1 CHEMISIER y Su
rayé depuis j ^g

nouvelle coupe, sur fond blanc
! à rayures, rouge, bleu , vert et noir

; Rue du Seyon ; NeuchàtelVos fillettes seront élégantes et à Vaise
en p ortant ces blouses et robes nouvelles

1. Ravissante robefte en piqué \ \ | / J Blousefte en joli voile lan-
coion, collerette brodée, taille I 

^ 
''I | laisie blanc, manches courtes.

lasiex , blanc et couleurs. 1 Jjjy $' | J | Grandeurs :
Grandeurs 40 à 55. Grandeur 40 | y tel I / 40-45 50-55

. + 1.—, augmentation paf taille F'¦ j ,7  * ¦'./ TOfll f -OH
, 2. Blouseite en beau piqué coton, man- J / —  / | Q

ches kimc.no. Grandeurs i § I *f 4. Jupe pratique en everglaze, !
f.°"4

f __"" § i W taille lastex, jolies teintes vives, i
C90 R90 ^A/ 

* Grandeur, ,
d U -_-<__W _̂*«\ 4°-45 5°-55

5. Pratique et coquette robefte "̂""p<__-^S ^90 R90
en popeline rayée, petites man- |.... %__^^  ̂ T1 U
ches volant smocks plaque et | 1%UU
taille. Grand. 45 à 55. Grand. 45 IU
+ 1.25 augmentation par taille. 6. Blouson assorti , bordé col et manches 4 Kl]

tricot, teintes nouvelles, 2 à 6 ans . . U
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COUVERTS
de Table /y .argent / / / /  ̂r

¦ '- '¦" vJJ_r ___rV""—

f _/ argentés

PRIX AVANTAGEUX
au 1er ÉTAGE

chez

F. Jacot-R osselet
Clinique des montres

Saint-Honoré 1
NEUCHATEL

« FIAT » 1400
SPÉCIALE'

Superbe limousine noire.
(22 ,000 km.), absolument
comme neuve , avec ra-
dio, houssage, tapis, gar-
nitures chromées, rou-
leau de radiateur, mon-
tre élecitrique, manettes
du tableau de bord en
Plexi, exécution comme
le cabriolet , dispositions
pour dormir, assurance-
vol, etc., Fr. 7300.— .
Echange possilble. On
prendrait éventuellement
en paiement du maté-
riel photographique pour
un montant de 1500 fr.
à 2000 fr. — Tél. (065)
se. ia.

« Peugeot » 202
6 CV. 1939

cabriolet
limousine

quatre places, quatre
portes. Moteur revisé ga-
ranti , peinture neuve
grise, en très bon état
général,

Fr. 1900.—
Garage du Littoral

Agence Peugeot
Neuchàtel, tél . 5 20 38
Début nouvelle route

des Falaises

A vendre des

petites autos
à bas prix . Grandes faci-
lité- de paiement à per-
sonnes soivables. Télé-
phoner au (038) 7 71 94.

Moto « Panther »
à vendre, 350 cmc. Révi-
sée cet hiver. Prix Fr.
750.—. — F. Jeanneret,
Nord 15, tél . 2 73 40, la
Chaux- de -Fond».

A vendre, faute d'em-
ploi, un

vélo d'homme
« Allegro» , presque neuf ,
trois vitesses, 1953. pla-
que et assurance compris
ses. pour Fr. 200.—.
Paiement comptant. De-
mander l'adresse du No
193 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

« Citroën » 11
large, véritable occasion.
Téléphoner au 7 15 34 en-
tre 17 h. et 19 h.

A vendre des

POUSSINS
« LEGHORN >

race lourde

Oeufs à couver
PARC AVICOLE

«LES CHARMETTES»
R. Montandon

Tél. (038) 8 23 90

I 

VESTONS SPORT co .. I
pure laine 3 _T •"" ©¦J.'"

VESTONS FANTAISIE TO 0_ I
l issu anglais, coupe en V Jf j f f  # ™ __? %JP ~

PANTALONS _A AO I
en peigné et flanelle _f_i "l,«™ *fr J_r •"¦

PAN TALONS AQ ,a fen gabardine pure laine , ¦_* __',™ QQ t"

PANTALONS -- 1
en gabardine américaine +£ â*?.1"

Retouches gratuites \

VÊTEMENTS WITTWENl
NEUCHATEL PLACE DU MARCHÉ1

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal

Triporteur c VESPA » (APE)
modèle récent , en très bon état , à enlever tout
de suite, à bas prix . Tél. (039) 2 42 04, si possible
le matin entre 7 h. et 8 h. 30.

fi montée sur roulettes, simplifie la H _______ ''
|| tâche des ménagères et des mamans.
fera Nouveau batteur tan- f ___ *̂ lBal Vt>^fe*: w. mssmmm® -$S I ;3f|#\ gentiel • Cuieson du Rnge ^^|"7œ«i"'ii*ïSfî ^
¦_¦ - __§5 ._*~X __J____
M& par chauffage électrique _ŝ --r:::̂ ^^^__£_i^^2_a^5i_yrS;s ^_^^T{___^-%S X_R_^__ _ ¦
WL • Thermomètre • PompeO______^̂ ^̂ ^̂ -f^r ___¦
jgk automatique • Esso- ll̂ s*> ijk wB

KMA reuse rentrante. * ¦ * ; S mB

B  ̂ Modèles dès ^§) - I S

yjM m Représenianl : 
 ̂  ̂

ï .B  m f̂

^M f^^  ̂ Case postale 137 _r
^̂ T Neuchàtel 2 , 

^̂  
? f

\| B o ̂  ,• n MV LOS rrr «_/
\ démons^a,

lon 
J" ; {rais \1

IV domicile. ^ 
pQUr voU s

^ 
^J

^mmm9mmmmmm^m^m- 
^ découpe» 6»OlWOyef MBO »0|»0 O-ferBSO 6«B_|B
(soua enveloppe ou collé sur carte postale) à la

Maison Grossenbacher
Société Commerciale par Actions, St-GaM 8

Bureau do vente à __u__nj i_Jte __-*_ *_, téi W2 _ _3 3Ï 3_

Occasion exceptionnelle
A vendre un

STUDIO
moderne en noyer poil , comprenant deux fau-
teuils, une table avec dessus glace, un lampa-
daire,' un divan-couche, un coffre à literie avec
entourage bibliothèque-bar. Téléphoner au 8 27 39
de 12 h. 30 à 13 h. 30 et dès 18 h. 30.

«TAUNUS »
1953-1954

à vendre pour cause im-
prévue, (6000 km.) à
l'état de neuf . — Adres-
ser offres écrites à I. P.
134 au bureau de la
Feuille d'avis.



Les Conseils généraux dans le canton
A HAUTERIVE

(c) Vendredi 7 mai , l'autorité législative
de la commune s'est réunie au nouveau
collège , sous la présidence de M. Henri
Werner.

Retraite du garde -police. — C'est avec
regret que les autorités communales ont
pris acte du désir de se retirer , mani-
festé par son fidèle garde-police , M. Ami
Chevalley. Depuis de très nombreuses an-
nées M. Chevalley assume des tâches va-
riées à la satisfaction de chacun. C'eat
à l'unanimité que le Conseil général lui
octroie une pension de retraite bien mé-
ritée.

Cette démission appelle le remplace-
ment de ce fonctionnaire. Faudra-t-il
créer deux postes : nommer un can-
tonnier et un garde-pollce-concierge , ou
bien maintenir la situation actuelle en
confiant toutes ces responsabilités au
successeur à nommer ? C'est précisé-
ment ce que se demande le Conseil com-
munal , perplexe et divisé sur ce point et
sollicitant du Conseil général la solution
de ce dilemme. Après discussion , le main-
tien de la situation actuelle recueille
10 voix , alors que l'autre solution en
réunit 3.

Convention de l'Electricité neuchàte-
loise. — La nouvelle convention de
l'Electricité neuchàteloise S.A. est à nou-
veau présentée au. Conseil .général par

,, M. Mauerh ofer , chef du, dicastére des
. services industriels. Cette nouvelle con-
vention n 'a jamais soulevé d'enthousias-
me, car elle prévoit une élévation des
tarifs de l'électricité. Mais comme Haute-
rive est actuellement une des dernières
communes à ne pas avoir ratifié la con-
vention , il semble que tout espoir de
propositions plus favorables est vain.
Aussi , au vote , seules 3 mains se lèvent
pour accepter la convention proposée !

Echange de terrain. — Un échange de
terrain au chemin des Jardillets ne se
fera pas pour le moment. Ce projet est
renvoyé au Conseil communal , invité à
convoquer la commission des travaux pu-
blics pour réexaminer la question de la
réfection de ce chemin , dont la solution
Idéale ne semble pas encore avoir été
trouvée.

Divers. —¦ M. André Clottu demande
que l'on profite de la construction de la
route Hauterive-Saint-Blaise pour élargir
l'entrée de la route des Dazelets , dont
l'accès est malaisé aux usagers.

M. Jacques Uehllnger a appris qu'une
source se trouve au milieu du chantier
de cette route. Il propose d'utiliser cette
source pour alimenter une jolie petite
fontaine à construire au carrefour
l'Ecuyer. Il serait très heureux égale-
ment d'aménager des «regards » , dans
les murs en construction , afin d'y met-
tre des fleurs. En outre , M. Uehllnger

désire que l'on construise au Port d'Hau-
terive un éperon d'une dizaine de mètres
de longueur , afin de protéger les ba-
teaux ancrés à l'est du port et toujours
malmenés par les grosses vagues.

M. Hermann Perrlnjaquet fait remar-
quer qu'il est nécessaire que nos auto-
rités s'approchent des responsables des
travaux de la route Hauterlve - Saint-
Biaise, afin qu'ils prennent davantage
de précautions lorsqu 'ils font sauter des
mines , des pierres mettant en danger les
personnes demeurant au-dessous de la
route.

M. Jacques Flammer désire que l'on
complète le nombre des chaises de la
grande salle du collège. M. Henri Werner
aimerait avoir des nouvelles de la trans-
formation du vieux collège ainsi que du
plan d'urbanisme, lesquels se font at-
tendre. Il lui est répondu que les deux
projets seront présentés prochainement.

r 'r.

A AUVERNIER
(c) Le Conseil général était convoqué
d'urgence vendredi à la grande salle
du collège pour y discuter un petit or-
dre du Jour sous la présidence de M.
René Jeanneret , vice-président .

La parole est donnée à l'administra-
teur communal pour la lecture du pro-
cès verbal de la dernière assemblée qui
fut adopté à l'unanimité .

Demande d'un crédit supplémentaire
de 4500 fr . pour travaux de réfection
de la route à la « Pacotte ». — M. Jean
Henrioud , conseiller communal, rapporte
sur cette question quelque peu délicate,
qui soulève quelques remarques. Con-
cernant une aide éventuelle de la part
de l'Etat , le Conseil communal prend
note de cette suggestion ainsi que d'une
remarque à une maison de la place
concernant la sortie des malsons durant
les travaux.

Par 13 voix , le crédit est voté.
Demande d'un crédit de 3800 fr . pour

frais de raccordement du nouveau trans-
formateur au réseau communal. — M.
Edmond Humbert-Droz, conseiller com-
munal , donne la parole à M. Aegerter ,
de Colombier , qui , sur un plan dessiné
au tableau noir , fait une description
exacte du nouveau transformateur éta-
bli par l'Electricité neuchâtelolse S. A.,
qui prend tous les frais d'établissement
à sa charge, sauf le raccordement au
réseau , d'où la demande de crédit . Il
y eut quelques remarques concernant
ce crédit qui malgré cela fut accepté
par 12 voix.

AUX VERRIÈREs
(c) Le Conseil général s'est ré™dreat 7 mai, sous la présidons?1, **n-Roger Simon,. Prescience _j g

Comptes 1953. — Les comptes *, „cice écoulé se résument arr_l - lex«-courantes totales : 1,081,521 fr no ^
cett«ses courantes totales : 1 ogfi \ m ' #aePeti.

déficit : 4610 fr . 78. Le budget Jl l7 :un déficit de 9184 fr . 30 ¦ n \ ^amélioration. D'autre part ia réfLS floo<i
la clblerie à 300 métrés a Yaj ?^?n "ed'un crédit extrabudgétaire - un. lft
me de 20.000 fr. a été versée SI80111-
fonds spécial pour les bâtiment? . ?munaux. cette première attribua _?"plus spécialement destinée à 1. L nt
ration du temple ; une somme *» !___francs a été également versée au si ,Mo
des eaux à titre d'iuncrt-B^Jf™»travaux de la Fie. TOl "«

L'apport des recettes le plus K-^.,sable reste celui des îorêtT .S*** 1
laissé un bénéfice net de 168034 fr °S!Les imipoations communales biww -à 83,300 fr. ont produit 106.3Ô9 ff 4?Les dépenses de l'assistance sont nu 1que peu inférieures aux prévkwLe Conseil communal signale ESaugmentation des abonnements _e_T_le bénéfice brut laissé par la vent» ?l'énergie électrique 32 ,291 fr. 95 • DM _*relève qu 'il faut mettre en parallèle 1grossies dispenses pour le réserver tr _, ?Pie (près de 91 .500 fr. en 1053 ) «t 1lourdes charges du service d'électricité

Après la lecture du rapport dî la 00»,mdssfan des comptes et du rapport _"
gestion , les comptes sont lus et adonulsans opposition. p a

Bureau du Conseil général. _ Le nveau bureau du Conseil général est élu "
précèdent : M. Hermann Hugli (soc l 'vice-président : M. Eugène Lamberc»(groupe des paysans) ; secrétaire: M jM„F-uchs (M _ .) ; secrétaire-adjoint : M. Chîrles Lœw (rad.) ; questeurs : MM «,„
rice Jornod (rad.) et Fritz Hunïï,(soc). ^^^

Communications du Conseil commuai.— M. Henri Martin annonce la demaSde référendumi déposée au bureau cornmunal pour que la question de la ventade l'Hôtel de VUîe soit soumise au r _.pie. La votartion est fixée aux 19 et MJuin prochains.
Il donne ensuite connaissance de _pét&tion adressée par treize habitants dela Vy Renaud demandant la remis» enétat des chemins de leur quartier et dela réponse f avoratole qui leur fut adressée
Problème des eaux. — M. J. Wirthrich,porte-parole de la commission des eamlit un rapport détaillé au sujet des tra-vaux en cours au 'réservoir de la Fie,

Nous reviendrons sur cette imiportarit»
question.

Divers. — M. Hugli revient sur la que_.
tlon du goudronnage de la Vy Renaud
qu'il voudrait voir réalisé avant le paj.
sage des troupeaux. M. Tchappàtt demar»
de l'amélioration des chernljns de mon-
tagne de la région des Cernets. Au pre.
mier, M. Hermann. Giroud donne les rai-
sons du retard apporté au travail de ré-
fection souhaité ; au second, il répond
que les chiffres rmininnes du budget r_
permettent pas l'entretien, d'un grand
réseau die chemins.

AU LANDERON
(c) C'est vendredi 7 mai que s'est tenue
la séance ordinaire du printemps. On
note passablement d'absences. L'assem-
blée est présidée par le Dr H. Bersot ,
1er vice-président.

Comptes de l' exercice 1953. — La
commission de vérification , dans son
rapport , se plaît à relever la bonne
marche du ménage communal , présente
quelques observations de détail , fait part
de quelques vœux et conclut en Invitant
l'assemblée à accepter les comptes tels
qu 'ils sont présentés et d'en donner dé-
charge , avec remerciements aux organes
responsables. Une discussion est ensuite
ouverte sur l'ensemble des comptes et
sur les conclusions du rapport.

Certains chapitres ont nettement dépas-
se les prévisions et le tableau compara-
tif -annexé au compte rendu est suf -
fisamment suggestif pour éviter de longs
commentaires. Les recettes et les dé-
penses générales se sont élevées à
1.427.073 fr. 92 contre 1.405.774 fr. lais-
sant un solde en caisse de 21.299 fr. 92.
Les recettes et dépenses courantes sont
de l'ordre de 663.577 fr. 50 contre
664.805 fr. 35 accusant ainsi un déficit
de 1.227 fr. 85 tandis que le budget en
prévoyait un de 619 fr. 20 ; la moins-
value n'est donc que de 600 fr. en chif-
fres ronds. Au chapitre domaines et
bâtiments , il est fait une remarque au
sujet de l'entretien du drainage, entre-
tien que l'on souhaiterait plus géné-
ralisé. Le chapitre de l'assistance ab-
sorbe une cinquantaine de mille francs.
L'Impôt a produit un montant à peu
près Identique à celui de l'année der-
nière. Par contre, les forêts et les ser-
vices industriels accusent une sensible
amélioration. La part au produit de
l'Impôt sur la défense nationale , mon-
tant non compris dans le budget a per-
mis l'amortissement de divers comptes
d'attente. A la grande majorité , sans
opposition , les comptes sont adoptés.

Nomination du bureau du Conseil
général. — Sont proposés et nommés :
Dr H. Bersot , président ; Albert Perrot ,
1er vice-président ; Henri Frochaux,
2me vice-président ; J.-B. Muriset , secré-
taire ; J.-P. Minguely, secrétaire-adjoint
et Adrien Muriset et Gilbert Llengme,
questeurs.

Adop£io7i d'un arrêté concernant la
dénomination des rues et la numérota-
tion des immeubles. — Ce sujet a déjà
fait l'objet de nombreuses discussions et
le moment est venu de passer à sa réa-
lisation. L'assemblée se déclare d'accord
avec les propositions qui lui sont faites
et charge le Conseil communal de re-
voir encore une fols le projet et de
présenter dans une prochaine séance
le plan définitif avec demande de
crédit .

Divers. — A la suite d'une interpella-
tion , le Conseil communal est invité à

étudier et à présenter un projet pour
l'établissement d'une place de Jeux avec
terrain de football , plus particulièrement.
Il fut question également du règlement
de la circulation lequel a été élaboré
par une commission et sera présenté
dans une prochaine séance.

^^53_JJ

Jean-Louis remplace les carreaux ,
mais rien ne remplacerait
sa fameuse Virginie-^ i|fe \̂ <ji!Zî(?

ifl_N_Mn§r
un produit Burrus^^^. JMW

•• ' • ¦ • (  «̂«y_f f Jn__^^/TcL
Aucune cigarette de ce prix n 'est aussi demandée: • «*̂
c'est la preuve de sa qualité.
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ZARBO FLAN
|P% Le FLAN _,,,,

f€n :! '. '" 1 \Z_h J / • •_. >^^^JJ  ̂ le pl us imite

Un dessert exquis !
Essayez-le, VOUS aussi !

% litre 80 et. __>'¦__ __ _#le paquet gT m^AW *__ *_/_r
1 litre Fr. 1.50 " "3 &#640£6££«

le paquet ^^^ "̂  .-«•rTMBJU—***' '•s.
En vente partout ^^B^^
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A vendre un

monoaxe «Simar»
10 CV, avec faucheuse,
latérale, en très bon état.
Adresser offres écrites à
U. E. 154 au bureau de
la Feuille d'avis.

B A I S S E  5%
Articles de premier choix Fj * ' 

^
Encaustique HoL * kg: 2.10 2,—
Encaustique Wtee 77° g 3.30 3.15
Serpillière "* *TïU01 -.85 -.81
Chiffon à vaisselle « -935/40 cm., la pièce —.00 —>0_ .

ZIMMERMANN S.A.

Tous les jours

CABRIS
ef agneaux

de lait
qualité extra,

entiers et au détail

LEHNHERR
Frères Tél. 5 30 92
On porte à domicile
et nous expédions au

dehors

Darne vend pour cause
de non-emploi sa

Vespa
qui a roulé seulement
1700 km. Bodée très soi-
gneusement, belle occa-
sion.. Tél. 8 10 68.

Illlllllllllllllllllllllllillllllllllllllllll

Pour cause de
transformations

à vendre un tour de Ut
trois pièces ou tapis
fond de chambre en mo-
quette, en bon état. Prix
38 fr. et 58 fr . et divers
objets 'die ménage aïmsl
que vêtements. — Tél.
5 71 86.

K_____
fi
____________

H
_

LE BON
If BOMAGE I

POUR FONDUE
chez

H. MAIRE S
rue Fleury 16 I i

Pour une bonne

machine à laver
robuste et pratique ,
vous aurez avantage de
consulter la maison
BECK & Cie, à Peseux.
Exposition permanente
des excellentes marques
HOOVER - TEMPO -
CARRELLA - MAYTAG.
Modèles avec moteur
électrique et essoreuse
depuis Fr. 505.— ou à
l' abonnement dès Fr.
32.— par mois.

A vendre par suite de
départ , une armoire à
trois portes de chambre
à coucher , deux bois de
lits assortis à l'état de
neuf. Tél. 6 32 24.

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchàtel »

ROMAN
par 31

Georges Simenon
J 

' — Et Lanrblot était anmé ?
D'un grand couteau à cran d'ar-

rêt, évidemment, car la mode n 'était
pas encore au revoilver.

— Vous êtes aMée avec lui au.
Moulin de la Gailette ?

C'est la seule fois que nous y
sommes aillés.

1 — ManceLl i vous guettait tous les
deux, dehors . Lamblot l'a frappé 'et
vous vous êtes enfuis. Qu'avez-vous
fait le rest e de Ja nuit ?

— Nous avons marché.
— Dans Paris ? 
— Dans Paris, puis hors Paris.

Nous sommes sortis de la vilUe par
la porte de Filandre. Nous sommes
arrivés à fla campagne, puis , alors
qu'il faisait jour depui s longtemps,
dans une .petite gare où nous avons
pris le train.

— Pour la Belgique ? :
— Oui.
— Vous aviez de l'argent tous les

deux ? .

Copyright by Cosmopress, Genève

— Presque pas. De quoi payer
l'hôtel pendant deux ou trois jours.

Ils s'étaient à peine cachés et pour-
tant on ne les avait jamais retrouvés.

— Vous avez changé de nom ?
—¦ Oui. Il m'a dit de m'appeler

Blanch e et 'de laisser croire que j'é-
tais sa femme.

—: Vous l'aimiez ?
Bile le regarda sans répondre et

ce fut Ha première fois , depuis qu'el-
le était dans le bureau , qu'il y eut à ,
nouveau du li quide dans ses yeux.

¦— • Vous avez 'travaillé dans un
café ?

— Dans une grande brasserie, pla-
ce de Brouckère. Je servais dans la
.salle . et. il tr.availilait à la cave.

— Il paraissait malheureux ?
Ces mots parurent l' effrayer et

elle fut longue à se rassurer , elle dut ,
dans son for inférieur , faire appel à
ses souvenirs .

— Je ne crois pas. Quand nous
avions congé , nous allions à la cam-
pagne , au bois de la Cambre. Est-ce

' ainsi que cela s'appelle ?
Elle était presque joyeuse d'avoir

retrouvé ce nom-là , qui devait , pour
elle, .. accohipaigner d'images enso-
leillées.

—i II vous a quitt é pour une autre
femme ?

— Je ne sais pas. Je ne crois pas.
Il est parti.

— Sans .vous prévenir ?
— Il m'a, dit -qu 'il allait' en Angle-

terre.
— Il nè'vous a pas proposé de l'ac-

compagner ?

— Non.
— Il ne vous a pas promis de re-

venir ? .!! ^4* ^Ces questions-là l'étonnaient , coni-
me si elles ne cadraient pas avec
la réalité, et elle le lui dit à sa
façon.

— Ce n 'était pas comme ça.
Sans doute ne se permettait-elle

pas de l'interroger , de chercher à
avoir une influence quelconque sur
sa vie ? Il l'avait ramassée sur le
trottoir .. Il avait vécu plus d'un an
avec elle. Peut-être croyait-ell e que
c'était pour elle, ou à cause d'elle
qu'il avait tué ?

Maintenant , il s'en allait , et elle
n 'avait jamais espéré qu 'ils passe-
raient toute leur vie ensemble.

— 11 ne vous a jamais écrit ?
— Il m'a seulement envoyé Une

carte postale non signée , avec une
vue de Londres, une colonne .

— Trafalgar Square ?
— Je crois que c'est cela qui est

écrit. Je l'ai encore.
— C'est tout ce que vous possé-

dez de lui ?
— Avec une chaussette.
— Vous êtes revenue à Paris ?
— Pas tout de suite. Je suis

d'abord allée à Anvers .
— Dans une autre brasserie 7
— Une brasserie à femmes.
Il connaissait cela aussi , qui , dans

le nord de la Belgique , remplace
les maisons de tolérance , de gros-
ses filles à chair rose servant de
la bière aux clients et buvant sur

leurs genoux avant de les emme-
ner dans la coulisse.

—Vous êtes restée longtemps ?
— Assez longtemps.
— Combien d'années ?
Elle ferma les yeux pour compter

et ses lèvres remuaient.
— A peu près seize ans.
— Dans la même maison ?
— Dans la même !
Elle n 'avait pas, comme Lamblot ,

besoin de changement . Sans doute
avait-elle perdu sa place quand elle
était devenue trop grosse, même
pour les Anversois, ou défraîchie.

— Vous aviez gardé le nom qu'il
vous avait donné ? Pierron ?

— Oui. Je suis revenue en Fran-
ce, d'abord à Lille .

Une sorte de pudeur l'empêcha
de lui demander ce qu'elle v avait
fait.

— A Paris , j'ai tenu le lavabo
dans un café de la Bastille , puis,
quand on m'a trouvée trop vieille ,
je me suis mise à faire des mé-
nages.

Elle en faisait toujours . Pour des
pauvres. Pou r d'autres vieilles fem-
mes comme elle , pour des malades
qui n 'avaient personne pour les
aider.

—¦ Vous avez reconnu sa photo-
graphie sur le journal.

—¦ Oui. J'aurais bien voulu le
voir , mais je n'ai pas osé. Une da-
me est arrivée lorsque je parlais
à la concierge et j'ai laissé les
violettes.

Il restait un peu de café dans la
verseuse et il le lui servit , attendit
qu'elle ait fini de le boire, finis-
sant lui-même son verre de bière.

— Eh bien ! je vais vous recon-
duire chez vous.

— On n'aura plus besoin de moi ?
— Je ne le pense pas. Ou plutôt ,

on ira vous faire signer à domicile
le rapport que j'établirai demain
matin.

— Quand est-ce qu'on va l'en-
terrer ?

— Je vous promets de vous
avertir.

— C'est vrai ?
Il la renconduisit , en effet , dans

une petite voiture de la préfecture
de police, et ils trouvèrent , dans
la loge , l 'infirmièr e qui avait es-
sayé de mettre un peu d'ordre .

Lucas reconduisit celle-ci chez
elle aussi, car il pleuvait toujours ,
et sur tous les journaux détrem-
pés qui traînaient sur les trottoirs
et que les ruisseaux emportaient
les uns après les autres, on voyait
la photograp hie de Bené Bouvet.

La concierge , quai de la Tournel-
le , était couchée , et , depuis l'inci-
dent des deux personnes cpii avaient
pénétré dans la maison alors qu'elle
croyait n 'avoir tiré qu 'une fois le
cordon , elle avait le sommeil agité,
allumait quand l'accordéoniste ren-
trait vers deux heures du matin ,
regardait par la vitre pour être
sûre que c'était lui.

Les Sardot se préparaient à par-

tir en vacances. Ils avaient leurs
chambres retenues dans une pen-
sion de famille de Riva-Bella et les
bagages étaient presque bouclés , les
billets de chemin de fer achetés
pour le surlendemain , malgré les
protestations du gamin , Emile , (P"
ne voulait pas s'en aller sans as-
sister à l'enterrement de «son ami ».

— On ne l'enterrera peut-être pas
avant la fin des vacances.

— Qui est-ce qui dit ça ?
— Il faut que l'enquête soit fin'd

que plus personne ne le réclame.
— Et si on l'enterrait quand mê-

me ? . . .
Vers huit heures, M. Guichara

avait donné un coup de téléphone
place dies Vosges.

— Excusez-moi de vous déranger,
chère amie, mais je tiens a ™™
mettre au courant d'un petot |»
significatif qui vient de se ptow iïÇ-
Je vous ai dit que j'avais eu J.aflls
des relations d'affaires avec M. M»
Juste avant le dîne r, ii m'a appeie
au bout du fil et il paraissait em-
barrassé en me demandant de ni»
nouvelles. ,„a

» H m'a annoncé qu'il se Jroman
seul à Paris , que sa famille etan
à la mer, qu'une affaire Je retemw
et, justement , il venait d'appren;ire
que j'avais à m'en occuper de nw
côté.

(A suivre)

L ENTERREMENT
DE M. BOUVET

L'itinéraire de l'épreuve.

Aujourd'hui, le lourde Romundie
prend le déport ou Locle
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Les^Jf ménagères suisses

^n\^ | se sont prononcées

lin j Priées de choisir entre «n certain nombre
I I I  I de recettes, des centaines de ménagères
sjHj suisses ont exprimé leur conviction en

¦ f i l  désignant à une forte majorité le Bouillon
I 11 I gras extra Maggi.
1/ \ | Pourquoi? Parce que le Bouillon gras
1/ Il extra Maggi possède un bouquet de lé-

__6̂ *l gumes qui s'accorde à merveille avec la
saveur de la viande, complète ainsi le
goût du consommé et en fait un pot-au-
feu maison vraiment accompli.

¦MAGG^^^ Bouillon gras extra
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_ vendre une

cuisinière à gaz
quatre feux, four. Ancien
modèle. Téléphone- au
755 38, après 18 heures.

AUTOS
à venidire, quelques bel-
les occasions, de six è
vingt CV. Vente, achat,
édhonge. R. Favre, Oh_r-
mettes SU, Vauseyon, tél.
8 28 44.

A venidire uni

POUSSE-POUSSE
blanc. avec Intérieur
rose, pour Fr. 40.—, et
un autre, Fr. 15.—. Tél.
5 65 5S.

A VENDRE
urne r_a_h__e à coudre
« Singer » , en bon état
de marche, fraîchement
révisée, ____ que des bo-
caux à stériliser « BU-
ladh » et autres. Urgent.
S'adresser à M. E. Pflstei,
Péreuses 4, Colombier.

A vendire unie superbe
voiture

« Citroën » 11
légère, en excellent état
de marche, et divers ac-
cessoires, Fr. 4600.—.
Eventuellement facilités
de patement. Adresser
offres écrites à J. H. 196
au bureau de la Feuille
d'avlB.

Il a été vendu 3 millions de litres de

MAS FAR R é

f
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: f . " car un tel chiffre n'aurait jamais
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Pommes de terre
de consommation

Belle marchandise, bien conservée. Expédi-
tion par 50 kg., port dû, départ de la gari

des Hauts-Geneveys.
Bintje . . . . Fr. 32.— les 100 kg.
Bona . . . . Fr. 30.— les 100 kg.
Ackersegen . . Fr. 26— les 100 kg.

Ecole cantonale d'agriculture de Cernier
Tél. (038) 711 12

Livraison à domicile à partir de 500 kg.

Du confort
pour vos randonnées...

H MATELAS
j» pneumatiques

le catalogue Lllo 1954

Chaises, fauteuils et tables pliantes
Canots pneumatiques

CUIRS_y ET PEAUX

3; rue de l'Hôpital, Neuchàtel
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PANTALONS p„S,"3SdSï *tA 80
peignés, fresco, etc depuis ___fcl^^P
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VÊTEMENTS

Temple-Neuf 4 — Centre-ville — Tél. 5 56 44

Dès le 18 mal , nous afficherons dan* nos vitrines la liste des numé-

ros gagnants de notre catalogue distribué avant Pâques, tes béné-
ficiaires pourront réclamer leur lot, contre remise des catalogues |

portant les numéros désignés par le sort.

A veraire un©

moto 125 cm3

« Allegro », en. parfait
état, pour cause de dou-
ble emploi, taxes et a_ -
suirairiioes comprise». —
S'adresser à M. Oalame,
hôpital Pouirtalès, Neu-
chàtel.
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\ / Les spécialistes \ /
\ I de la belle 1 /
\k V lunetterie / /

V WILLY GflSCHEN 1
Moulins 11 - Tél. 5 32 52 i M

NEUCHATEL j" :

Vins rouges en litre 1
six sortes de vin d'Algérie. Fleurie -
Juliénas - Bordeaux - Beaujolais
Mâcon - Bourgogne - Côte du Bhône \
Saint-Georges - Rosé Hongrois - Rosé '
d'Espagne - Rosé Utiel - Jumilla ;
Bioja - Montagne - Chili - Barbera j

Valpolicella j
4 sortes de Chianti en fiasque
Dépositaire pour la région du fameux ; ]

« JOHNYPEOJUBE P

Grand choix d'apéritifs et
liqueurs de toutes marques

GROS et BÉTAIL
Prix spéciaux par quantité

SERVICE A DOMICILE

Occasion
A venidire. tout de sui-

te, 1 ohamibre à coucher,
noyer, complète (2 lifte),
avec 2 chiatoes, et 1 salle
à manger comprenant 1
buffet plat, 1 argentier,
1 table et 4 chaises rem-
bourrées, 2 fauteuils. Le
tout en panfaUt était.

A vendre, tout de suite
également, 1 frigo neuf ,
1 culslti-ère à ga_ et 1
Idem à ga_ de bols.

S'adresser à M. Charles
Oasati, faubourg du L.ao
8, NeU'dhâtel, le matin
entre 11 h. 30 et 13 h. 15
et le soir dès 18 h . 30.



LES _H.Ë_SH__S DU CAMP HETRANCHI.
RE ÇOIVENT LES SOINS NÉCESSAIRES

SEL ON LA RADIO DU VIE T- MINH
_r ._ -

La -raidi o du Viet-iminh a diffuse mar-
di matin une informat ion d'a.pirès la-
quelil e le ha_ t-coi_main_ em__ t vietmin-
hien amrait ttU'torisé des inf i rmières  et
¦des méd ecins français à retourner à
Dien-Bien-Phu pour y soigner les bles-
sés se trouvan t dans Ifes lazarets sou-
terrains.

La radio a en outre fait savoir
que le haut-commandement du Viet-
minh avait donné l'ordre à différentes
unités , immédiatement après la chute
de Dien-Bien-Phu , de garder les pri-
sonniers blessés et d'en prendre soin.
Les services sanitaires du Viet-minh
font tout ce qui est nécessaire pour
améliorer le sort des blessés ennemis.

La radio n 'a fait  aucune mention
de Mlle Geneviève de Galard , la seule
infirmière française qui , jusqu 'au der-
nier moment, soignait les malades et
les blessés du camp retranché.

Il y avait 6000 Vietnamiens
à Dien-Bien-Phu

Bon nombre d'entre eux
ont été tués ou blessés

GENÈVE, 12. — De source vietna-
mienne on communi que les renseigne-
ments suivants sur le rôle joué par les
troupes vietnamiennes à Dien-Bien-
Phu.

6000 soldats de l'armée nationale ont
partici pé à la défense du camp retran-
ché. Bon nombre d'entre eux — mais
on ne peut évidemment fournir encore
de précisions à ce sujet — ont été tués

ou blesses. Quant au fort « Isabelle »,
la majeure partie de la garnison était
vietnamienne. La garnison a fai t  une
sortie désespérée, sorte de « baroud
d'honneur », non pas en direction du
sud pour s'échapper, mais vers Dien-
Bien-Phu. Les soldats étaient surtout
des parachutistes dont l'at t i tude , esti-
me-t-on de source vietnamienne , donne
un démenti cinglant à ceux qui criti-
quèrent la conduite de l'armée natio-
nale.

On rappelle également qu 'il y a six
semaines environ , le général Nguyen
van Hinh , chef d'état-major de l'ar-
mée nationale vietnamienne , avait  pro-
posé au général Navarre de mettre à
sa disposition 15 bataillons pour les
parachuter non pas sur Dien-Bien-Phu
même, mais à 150 km. du camp, d'où
ils se seraient ensuite frayé un che-
min en direct ion des forces du géné-
ral de Castries et auraient cherché
ainsi à dégager Dien-Bien-Phu. Le gé-
néral van Hinh avait proposé de pren-
dre lui-même le commandement de ces
15 batail lons.  Le général Navarre qui
connaissait déjà la situation exacte du
camp retranché avait décliné l'offre
vietnamienne.

Hanoï s'émeut
HANOI , 12 (A.F.P.) — Les habi-

tants d'Hanoï commencent seulement
à se faire une idée du désastre de Dien-
Bien-Phu et de sa portée éventuelle.
Cela se remarque à certains signes,
comme le départ de femmes et d'en-
fants français pour le sud , les allées
et venues de directeurs d'importantes
maisons d' importation et d'exportation
qui s'enquièrent des possibilités de
main ten i r  leur succursale au Tonkin
et surtout des risques que cela com-
porte, les précautions des marchands
chinois , sp écialistes du demi-gros, avant
d'acheter , et la remontée du prix du
riz , comme au moment des premières
attaques du Viet-minh contre les voies
de communicat ions entre  Hanoï et Haï-
phong. Les entreprises françaises de
transports font  discrètement monter
leurs camions vers Haïphong pour les
embarquer à destination du sud.

Cependant , la population a acquis,
en huit ans de guerre, une certaine
philosop hie , et les rumeurs qui courent
ne l'affolent  pas. La p lupart des habi-
tants pensent d'ailleurs qu 'ils bénéfi-
cieront d'un rép it d'un mois et demi.

Les travaux de Genève
Le débat a repris sur l'affaire coréenne

GENÈVE, 12. — M. Y. T. Pyun.g, mi-
nistre des affaires étrangères de la
République coréenne, a fa i t  mardi à la
Conférence sur ia Corée une longue dé-
claration pour réfuter les thèses soute-
nues par les délégués de l'Union sovié-
ti que, M. Molotov , et de la Chine
populaire, M. Chou En Lai. Il a aff i rmé
que les élections qui ont eu lieu en
Corée s'y déroulèrent en pleine liberté
sous la surveillance stricte d'une com-
mission internationale. Tel n'a pas été
le cas, en revanche, en Corée du nord,
dont les habitants n 'ont pu exprimer
librement leur op inion.

M. Pyung a demandé, comme son
gouvernement l'avait déjà fait , que la
Croix-Rouge internationale puisse en-
voyer des délégués derrière le « rideau
de fer », en Corée du nord , pour recher-
cher ces déportés , leur délivrer de la
nourriture et des médicaments et leur
permettre enfin de regagner leurs
foyers.

M. Molotov reprend
ses attaques

M. Molotov a relevé d'emblée que la
discussion qui s'est déroulée depuis le
26 avril sur la question coréenne mon-
trait qu'il y avait une divergence d'op i-
nion considérable quant au moyen de
la résoudre.

Selon lui , les propositions faites par
M. Chou En Lai et visant , à son sens ,
à unifier les efforts des peup les asia-
ti ques pour assurer la paix , ouvrent
une voie nouvelle. L'U. R.S. S. partage
les aspirations à la sécurité collective
de tous les peup les de l'Asie , comme
elle le fait  en s'efforçant d'aboutir à
la conclusion d'un accord de sécurité
collective pour tous lr ; peuples euro-
péens.

La conférence de Genève devrait
faire tous ses efforts pour réaliser les
asp irations des peup les.
Une intervention remarquée

de M. Spaak
M. Spaak, ministre des affaires étran-

gères de Belgi que, dans une interven-
tion remarquée, a insisté sur la tâche
essentielle de la conférence de Corée !
le rétablissement de la paix. « Une telle

tâche exige de nous que nous écartions
de nos débats les longues discussions
sur les questions de procédure, les
inutiles discours sur la valeur de nos
idéaux respectifs , les rappels de faits
histori ques sur lesquels nous sommes
en opposition absolue. Cette tâche exige
aussi que nous nous souvenions que la
di plomatie n'est pas la propagande et
que le seul prestige qui compte, c'est
celui de contribuer par notre esprit de
compréhension et notre bonne volonté
au succès de notre entreprise commu-
ne. »

M. Spaak a ensuite rappelé qu'au
Palais des nations, sous l'égide de l'an-
cienne S. d.N., il a vu mourir la sécu-
rité collective lors d'un conflit qui po-
sait déjà les problèmes de l'Asie
(l'agression japonaise en Mandchourie).
«Je ne l'oublierai jamais », a-t-il dit.
La mort de la sécurité collective fut le
prélude de la seconde guerre mondiale.

M. Spaak a ensuite exposé la politi-
que suivie par les Nations Unies en
Corée. Il a exprimé l'op inion que la
seule hypothèse réalisable est l'organi-
sation d'élections en Corée sous un
contrôle international .  Les troupes
étrangères ne devront se retirer que
quand le calme aura été définit ivement
rétabli et que de nouvelles institu-
tions fonctionneront normalement. A
son sens , il n 'y a pour le nationa-
lisme, même le plus point i l leux , au-
cune honte à réclamer à certaines heu-
res les bons offices de pays amis.
L'arbitrage demandé à des tiers de
bonne foi n'est pas du tout une mani-
festation de faiblesse. C'est au con-
traire une preuve de maturité et de
sagesse.

Comment tomba Dien-Bien-Phu
Les dernières heures de la forteresse

D*uin émouvant article de « Paris-
Presse » intitulé « Deux mois d'enfer
et de gloire », nous détachons ce pas-
sage relatif à la dernière nuit ei à
l'uiltime matinée des héroïques défen-
seurs :

Les volontaires de la mort
« A 22 heures, un hurlemen t mons-

trueux perça le fracas assourdissant ,
Les Viets attaquaient. Ils surgissaient
juste devant les barbelés. Ils avaient
poussé leu rs sapes dans ia vase jus-
qu'au contact . Ils surgissaient au mi-
lieu dies tranchées. Ils sortaient de
partout. Ils dé ferlaient par vagues au-
tour des points d'appui surélevés.

Devant eux bondissaient en hu rlant
les volontaires rie mort , lançant ries
boîtes de nitroglycérine pour faire
sauter lies 500 ,000 kilos de barbelés
parachutés depuis cinq mois. Des
trous de boue où étaient enfoncés les
défenseurs, les rafales partaient , fau-
chant les assaillants. Mais vagu e après
vague, les Viets, hurlant, enjambaient
Heurs morts...

Vers minuit, le déferlement devint
iniimagiiinatole. Quatre divisions entiè-
res s'abattaient sur l'étroit périmètre,
appuyées encore de partisans et de
commandos locaux. Les Viets atta-
quaient au nord-est , à l'est , au sud-
est . Les postes extérieurs étalent sub-
mergés. A 2 heures du matin, il y eut
unie nouvel.!, poussée au sud-ouest .
Elle perça .

^ 
Alors l'invraisemblable se produi-

sit. Tout le pourtour du poste de com-
mandement Epervier n 'était qu 'un
grouillemenit furieux de co'rps à corps.
On ne reconnaissait plus tranchées
viets de tranchées françaises . Dien-
Bien-Phu n 'était plus qu'une plaie
remuante. Dans ce chaos, pourtant ,
un mouvement se dégagea. C'était
une _ contre-attaque. Les défenseurs
jaiillis saienit de la boue et se je taient
en avan t , repoussaient l'aff lux ennemi
qui crevait la poche. La contre-atta-
que mourut. Une seconde se reforma,
repartit à l'assaut à la grenade, au
couteau.

D'autres allaient suivre sur d'autres
points, jusqu'à ce que de Castries fut
pris à la gorge dans son propre P.C.

Le jour se leva sur le chaos rie l'A-r-

gonne. La pluie tombait toujours,
noyan t le sang, les morts, les combat-
tants. Des flaques, des nappes d'eau ,
des canaux marquaient les trous d'o-
bus et de rockets, les abris , les tran-
chées. La gannison tenait toujours.
Où est-elle ? On ne savait plus. De
Castries ne distinguait plus . Chaque
paquet de boue était un homme, un
vivant ou un mourant, un ennemi
pour l' autre pa quet de boue. Les Viets
rampaient toujours. L'artillerie s'é-
tait tue, les rockets s'étaient tus, fau-
te de pouvoir distinguer leurs victi-
mes. Mais les grenades , les boîtes de
nitroglycérine, les mitraillettes con-
t inuaient  à crépiter.

Mètre par mètre, les Viets appro-
chaient riu refuge central. Devant
chaque seuil , ils étaient bloqués. Un
moncea u rie cadavre s indiquait l'en-
trée ries redoutes. Mais ils étaient
maintenant  vingt contre un .

Nous n'avons plus
de munitions

De Castries ne quittait plus la ra-
dio.

— Ils approchent, disait-il à Hanoï.
Mais nous tenons!... Ils arrivent. Nous
ne nous rendrons pas !

En courtes phrases, entre deux
commandements, il donnait ses comp-
tes rendus, énonçant les postes qui ne
répondaient plus, tombés aux mains
de l'ennemi . Les quatre points d'ap-
pui extérieurs étaient maintenant
tombés. Le réduit centrai! s'effritait .

A Hanoï , te général Cogny n 'avait
pas quitté l'écoute depuis la veille.

— Nous n 'avons plus de munitions !
dit de Castries.

On pensa que d'arsenal avait dû
sauter sous - les rockets. Peut-être
avait-il été pris. De toute manière,
dans une lut te pareille, 11 eût fallu
un ravitaillement continu pour ali-
menter chaque mitraililetir. Le ravi-
taitlemenit n 'était plus possible. On
se battait à l'arme blanche.

^ 
A Hanoï , on espérait un temps d'ar-

rêt . Les Viets d'ordinaire, après cha-
que assaut forcené, stoppent quel-
ques heures, souvent quelques jours.
Il n 'y avait pas d'arrêt. Chaque assié-
gé se faisait tuer ou assommer sur

place par des assaillants «_* à ^
çale'caistri'L' *" ***•' «*».

Ils étaient derrière la porte P* ,
plus rien. POTle- E* Puis

D'ordinaire, Mme de Castrinait à 3 heures à l'état-major tfo,!*:échan ger avec son mari son cou* A
1

téléphone quotidien. Up *
Il n'y avait plus de téléphone __

elle ni pour personne. ' ^^L'assaut final avait duré vingt he
— J'ai ordonné le maximum d» __.

traction ! avait dit de Castries

Les pertes
furent considérables

Quelle autre signification pretel, ,
ce mot ri ordre donné aux défenseur,isoles des abris de se faire sauWavec leurs munitions plutôt que Àlrendre ? "*

La bataille a été trop violent* r™,qu on ait pu dresser même aprJwmaifcive ment un bilan des pertes Hpart et d'autre. On suppose qn'etudoivent être considérables chez lwassaillants. Quatre sur cinq A?.
corps de bataille d'élite du Vie?minh ont dû être saignés à blanp"
Ils avaient déjà perdu 20,000 mortsdans les assauts précédents.

La garnison, qui avait été de 13WW
hommes et qui avait été renforcée
de 3000 parachutistes , comporta it
douze bataillons d'infanterie , rmafrebatteries d'artillerie , des tanks !é.gers et des unités diverses. Qk
comportait 5000 Vietnamiens, gn.
avait subi des pertes au cours desprécédents assauts. Elle comptait Bnmillier de blessés, don t plusieurs
centaines qui n'avaient pu être év».
eues, entassés dans l'hôpital son

"
.

terrain creusé pour en recevoirSOO,
Combien reste-t-il des héros de

Dien-Bien-Phu aux mains du Viel.
minh ? On ne le sait encore,

Jamais bataille désespérée ne frit
en tout cas, livrée avec plus dé
vaillance.

Ifï 8 jours d'encerclement, 57 jours
de bataille ouverte, 20 heures d'en.
fer . Aucune troupe au mon_e n'afait mieux. »

Une nouvelle phase de la
« bataille des artères vitales »

entre Hanoï et Haïphong
a commencé

LA GUERRE D'INDOCHINE

Les bombardiers français rasent trois villages fortifiés par les Viets
HANOI, 12 (A.F.P.) — La bataille

des artères vitales du Tonkin — route
et voie ferrée entre Hanoï et Haï phong
— a pris ces jours une nouvelle tour-
__re.

Le hau t-oommiand-emewt franco-v i etna-
mien a lancé dans la lutte 50 bombar-
diers « B-26 » et « Privaters » qui , avec
des bombes de 500 et de 1000 livres ,
ont rasé trois villages transformés par
le Viet-minh en de véritables forteres-
ses.

Deux de ces villages étaient situés à
30 km. à l'est de Hanoï , le troisième à
30 km. au sud-est. Construits dans les

rizières à quelques kilomètres de la
route , ils étaient creusés de souter-
rains , parfois bétonnés, hérissés de ré-
seaux de barbelés, etc., que le Viet-
minh avait installés depuis 2 mois qu 'il
occupait ces positions.

Dans le même temps, on enregistre
du côté vietminh une recrudescence
d'attaques , à la fois sur toute l'a face
ouest du delta depuis Sontay à 40 km.
au nord-est de Hanoï , jusqu 'à Phuly, à
50 km. au sud de la capitale du Ton-
kin.

Les forces viets attaquent de préfé-
rence les milices et les postes tenus
par des gardes nationaux.

Au cours de l'avant-dernière nuit,
quatre ou cinq de ces garnisons ont
siu/b i les assauts viets. Une seule, située
à dix kilomètres d'Hanoï, a succombé
et quelqu es pertes ont été en.regislrées.
. D'autre part , le Viet-minh fait por-

ter ses effort s sur la route et la voie
ferrée Hanoï-Haï phong.

Ho Chi-Minh invite
ses troupes à ne pas
sous-estimer l'ennemi

SAIGON, 12 (A.F.P.) — «La  chute
de Dien-Bien-Phu ne doit pas vous
amener à sous-estimer la puissance en-
nemie », déclare Ho Chi-Minh dans un
message de félici tat ions aux troupes
qui ont enlevé le camp retranché. Dans
sa conclusion , le leader du Viet-minh
précise : « Vous devez continuer à ré-
sister pour réclamer l ' indé pendance et
l'union totale, ainsi que la démocratie
et la paix. >

La répartition
des forces

sur le continent
asiatique

Cette carte de l'Asie donne une im-
pression de la situation politique «M*
la plus grande partie du monde. II y »
d'abord l'Union soviétique et ses sUtéSi
les Républiques populaires chinois*,
mongolienne et coréenne. Une stttw
grande puissance mondiale, les Etaw-
Unis , a des bases au sud-ouest et »
l'est du grand bloc soviétique. Elle en
dispose au Japon , en Corée du Sna,
aux îles Klou-Kiou et aux Philippines !
les relations militaires entre les Etats-
Unis et la Chine nationaliste sont as-
sez étroites pour faire figurer Fornw»
sur la liste des bases militaires améri-
caines en Asie. A l'exception de la TBr'
qule , tous les Etats au sud et au sud-
ouest du bloc soviétique, sont pif 5 f™
moins troublés . Le Viet-minh contrôle
une grande partie de l'Indochine ; e"
Malaisie , les Britanniques ne sont P"
maîtres incontestés de la situation. En-
fin l'Indonésie, ce Jeune Etat bW
dant , connaît beaucoup (le difficulté
internes . L'évolution politique du su""
est asiatique Influencera sans doute »
situation politique de l'Indonésie. L»
Etats-Unis ont conclu des traités «
sécurité avec le Japon , la Cprée
Sud et les Philippines. Sur notre car»
est aussi Indiquée la base russe

Mandchourie, Port-Arthur.
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SANDALES
Série No 22/25 . . . * _¦ OiOU

Série No 26/29 . . . "¦ lUiWl

Série No 30/35 . . . ¦ ï" * ZiBO

Série No 36/42 . . . r fi I4i80

Série No 43/46 . . . ¦ !¦ l OiBO
CHAUSSURES

J. K U R T H  S. A.
Seyon 3 - NEUCHATEL

Magnifique
salle à manger

à vendre
neuve, de fabrique, modèle spécial,
grand luxe, tons contrastants acajou-
érable, comprenant :
1 buffet  plat , 4 portes, dont 2 avec

glaces fantaisie ; >
1 argentier assorti ;
1 superbe table à rallonges, en éra-

ble blanc ou acajou ;
6 magnifiques chaises blanches ou

acajou, rembourrées, gobelin.

La salle à manger complète

Fr. 2780.-
livrée et installée franco domicile

avec garantie de 10 ans.

Fiancés exigeants, qui désirez un modèle
de salle à manger vraiment « à part »
visitez-nous sans tarder. Fixez aujour-
d'hui encore un rendez-vous; nous ve-
nons vous chercher au moment qui vous
convient le mieux.

Ameublements 0DAG Fanti & Cie
Grande-Rue 34, Couvet

Tél. (038) 9 22 21 ou 9 23 70

_. 

I Pâtes à gâteaux

seulement jj
le paquet de mi-feuilletée 480 g. H H
le paquet de feuilletée 450 g. 1.20

EN VENTE CHEZ VOTRE ÉPICIER

Demandez
'̂ W nos recettes f̂

\̂
 ̂

VUILLEUM1ER & Cie ___^̂
^̂  ̂ ECUBLENS ^̂ T

^̂ _̂_ É__ __l-_^^^

| achetantdes pâtesM / _>. M\
1 dites toujours '̂_sT% ŷJ^^
f Sangal J$£Â£*>AIqueje veux,cest j£psffl|fl^
\* plus sûr! f^^MVhW
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ON LOUE...
la qualité et la pose de nos papiers
peints. Nos achats sont faits directe-
ment auprès de.s fabricants. — Pein-
tures Speed Easy spéciales pour pa-
piers peints. Grand choix au maga-
sin : Peintures M. Thomet fils, Neu-
chàtel, Ecluse 15.

Du simple MAL DE TÊTE
à la plus

VIOLENTE DOULEUR

KAFA soulage en quelques

instants. Ne renfermant aucun

hypnotique, calme sans dépri-

mer. Indiqué contre les dou-

leurs les plus tenaces, quels

qu'en soient la cause, le siège

ou l'ancienneté.
-Se (ail en

POUDRES e. en DRAGÉES
La boîte Fr. 1,60

D a n*  l e s  p ht r mio lof  «t d r o g u o r I o »



Un enthousiasme communicatif !

...seul RADION vous offre cet énorme avantage !
C'est assurément le progrès le plus mar- donc maintenant laver votre linge avec le
quant dans l'histoire de RADION , la maximum de ménagement tout en lui don-
poudre à lessive la plus demandée en Suisse! nant une blancheur et une souplesse en-

!:¦¦¦;Il a fallu 5 ans de patientes recherches pour core jamais égalées. Voilà pourquoi , votre
aboutir à ce merveilleux résultat. Le nou- linge dure si longtemps ! Toujours il sent
veau RADION est en effet si doux qu'il est bon frais , toujours il est d'une propreté
comparable à l'eau de pluie. Vous pouvez exemplaire ! Et tout cela sans que vous

vous exténuiez au travail.

t- I___^;"; f t̂ B > •ÀmÊÈLk. •»• " ».wfi(\U\lH M*® „i

m j_sr ? - a _̂^ _̂_lm Ĵr ,..S^

W ____flir \ *̂°̂ ~-NJ -  ^%m «Chaque fois j 'en r~~~ §
Il if ;# *̂--»vJ?̂ *%>*#S res,e ébahie !» ne JAIILK
I- Itt v ¦ 

N. 
X " 

VNj fÉË§ cesse de répéter & |»
r __Pl^___-* \ 

"Sv-̂ —_-r '' Wj | Mme Favre, une ? ** (̂ WÊ:

r -  _ f______ f  _L * _____ 1» W spécialiste en ma- S^S'JÊrïH BF _¦_____£__ 4_B____- — M 
'0r

^ ^re c'e lessive. îJWBL^J
i___f_____ P  ^_fl H__ " - :- /Jf^

S*"v'__w_ ___i"' ' ¦ B-» «Q u 'une  p ar si l lp .  1' ' fPF*3j>

E P-^ _$P^__ ___Kr'''- ____ ! î  différence soit poss ib le!  Voyez
Wy _^'^_al_j__ UsT ""'___e 9& T  ̂ plutôt vous-même ! C'est tout sim-
_§£ _ _ \^ ___F*3 BKf 9 __rv»̂ \ plement ex t r ao rd ina i r e  comme le

¦É _E______N___^__ii HiFN-H " \̂ V "e devient c'oux et moelleux

'I _ÉM__ \ j f^H^ 
après un lavage au R A D I O N

R5fi A '«¦H [_fe ___ • ,.: 'V. __F ' \|pIlP  ̂ ,doux comme l'eau de p lu ie " . Et
^^^^^•Hi. JET le t issu ne sau ra i t  être m i e u x  pré-

J":M^"» -iia T_nii
;r" ¦¦ -•• _W^__^^..

' . .  serve grâce au savon absolument

U H B l  I _fl  li'l 
pur que cont ien t  RADION.  Entre

¦4 _____ 1 M ! : î M iaï nous , il n 'y a v r a i m e n t  rien de

lin UIU il lave plus blanc I meilleurl >> 
... sans fatigue, avec le maximum de douceur !

Un produit Sunlight • . _ .

^^ 
a ' pour 2 pour embellit tout, m'abîme rien

Tout p our le bain et la p lage

W DANS UN COSTUME ÉLÉGANT
1 j  LE PLUS GRAND CHOIX

\ÊÊm I / M GRANDS MAGASINS

4Jr "̂,"\ __ iiii in iniiii

—m ***—* _-- =̂__3] 1 > PROPRET. 4-1
'~\̂ fff _**_ > _!/ CD m-an <Iui confie aussi ses wjl

____!_%__ RUE DU SEYON 3 TÉL. 5 33 1fi M

A VENDRE
d'occasion à l'état de neuf

1 chambre à coucher pour jeune fille ou
jeune homme, 1 chambre à coucher conte-
nant : 1 lit , 1 matelas, 1 protège-matelas,
1 sommier, 1 armoire, 1 commode, 1 table de
nuit , 1 armoire à 3 portes, 1 bureau ministre,
1 divan-lit avec matelas, 1 armoire, 1 «sters»
porte-habits chromé, 1 aquarium chromé com-
plet avec filtre , pompe, chauffage et éclaira-
ge, 1 table ovale style Louis XV, 2 assiettes
en cuivre, François 1er, T support pour ma-
gasin-exposition en verre, 8 verres épais en-
cadrés 1 m. 60/80, 1 coupe-papier pour indus-
trie , 1 machine à coudre arrêt de poche, mar-
que « Singer », avec moteur industriel, 1 ma-
chine à multicopier , ainsi que des lots pour
la revente (lacets de souliers, cirage, cou-
teaux , éplurheurs, crayons, etc.). S'adresser à
B. Eggimann , Roc 3, en ville , le matin.

M̂ESDAMES
Vous trouverez un joli cha- r ««% onpeau déjà à partir de . . . IT. IX."U

GEORGES O. MARIOTTI
Chapelier modéliste

1er étage Rue de l'Hôpital 5
au-dessus de la boucherie Jaccard

«Peugeot» 203 7 CV 1952
Equipement spécial luxe, radio « Phi-
lips », etc., ayant roulé seulement
15,000 km. Prix sur demande sous
chiffres V. W. 180 au bureau de la

Feuille d'avis.

•••••••••••••••••••••• •S*
BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE

à l'imprimerie de ce journalI I i • $ Aj ĵ A t / H ,  ILïï Î\\ ^ ĵ ! /^J f/ * ML^̂ 4̂  ̂ Tm_i__m
Ĵ 

fj 
W  ̂ 67 litres de capacité, 3 grilles, 46 dm2 de

 ̂
m | i F surface utilisable. Porte avec 2 cavités in-

f I — "— ' ~
j| mkâ 11 ^^^" térieures. 

Prix 
avantageux: fr. 690.- ou à

^| H 
__ mWmÊ^^^^  ̂ l'abonnement, à partir de fr. 28.- par mois.

Wm. illP̂18
 ̂ 10 ANS DE Q A :RA(raE

W' WÊ iiM'ii7i_»_l-<_ffMff_P̂Sifei_i ______ sur ''aPP areil réfri gérant f̂/fy^

f T ^̂  Badenerstrasse 587 téléphone (051) 522200

——_____ Neuchàtel : Vuilliomenet & Cie S.A., Grand-Rue 4

« VW »
en tous genres, ventes t
temipérament et garan-
tie. Ecrire : Au-bo-Châte-
laird , Peseux, o_ tél
8 16 85.

A vendre

« Studebaker »
moSète 1846, état impec-
cable. Adresser offres
toitea à A. B. 191 aiu b«u-
rea_ de la PeuiEle d'avis.

« TAUNUS »
modèle 1952, à vendre à
prix initéressainit. Adres-
ser offres écrites à O. X.
192 _u b _rea_ de la
Pe_ilte d'avis.

A vendre une

machine à écrire
portative, prix Fr. 100.—.
Tél: 5 60 67 dès 19 heu-
res.

A vendre un

VéLO
d'homme, à l'état de
neuf , encore sous garan-
tie. Tél. 6 74 05.

A vendre une

motogodille
« Elto »

7 CV, 270 fr. Tél. 6 32 82.

A vendre un

ACCORDÉON-
PIANO

à l'état de neuf . 200 fr.
S'adresser à Mile Oumy,
restaurant de la Paix,

Neuchàtel.

À vendre un

dériveur
très belle occasion, ma-
ituire et voilure, yole
15 ms, neuves, quatre
places. S'adresser à Ro-
land Favarger , Pontet 3,
Colombier (Neuchàtel).

TAPIS ANCIEN
340 X 160 om„ deux tein-
tes différentes, à vendre
Fr. 140.— . Adresser offres
écrites à O. S. 179 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

ACCORDÉON
chromatique « Orosiio » ,
de proifessiionmel, douze
registres, à l'état de
neuf , à vendre faute
d'emploi. Prix très inté-
ressant. Tél. 5 51 71. —
Dermainder l'adresse du
No. 175 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre des

VÉLOS
de dame et de monsieur,
Belles occasions et prix
Wnibéres£_„t_, ainsi que
de beaux skis. S'adresser
à Mme Vermot, Chemin
Gabriel 6, Peseux.

« OPEL » 6 CV.
à vendre, Fr. 400.— . Tél.
5 73 45, dès 19 heures.

A vendre

VW 1953
à l'état de neuf (ayant
roulé 7000 km.). S'adres-
se. : Tél. 517 70, Neu-
chàtel.

Occasion rare, à ven-
dre un superbe

piano
à l'état de neuf , belle
sonorité , format moder-
ne, Fr. 550.— , rendu sur
place-, avec bulletin de
garantie . Mme R. Visoni ,
Parc 12, tél . (039) 2 39 45,
la Chaux-de-Fonds.

A VENDRE
à personne dans la
soixantaine, petite taille
(42), un manteau d'hi-
ver, bleu marine, avec
fourrure, un manteau
md-salson noir, deux ro-
bes de lainage noir, trois
robes d'été en bleu mari-
ne , blanc, noir. Le

tout en bon état. Tél.
5 64 47.

Camionnette
«VW », à vendre. Tél
à 13 heures, No 8 16 85
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Decoppet frères VUILLEMIN HENRI
EvoIe49 - »«uc_ât<_ COUVREUR 5 18 36

Successeur de VuiJlemin et Cie
Tél. 5 12 67 J.-J.-LaMemand .l Tél. 5 23 77 

Salnt-Honoré 5

___ _ _ _ _ _ _  SERRURERIE CARL DONNER & FILS 5"*^3_ . Tous travaux de serrurerie et réparations _» _.. _-
I ous pria; Volets à rouleaux, sangle, corde

M. BORNAND AUTO-ÉCOLE \E
™

T
Poteaux 4 - Tél. 5 16 17 GARAGE TERMINUS. SA1NT-BLAISE . - Tél. 7 52 77

Le bon café chez le spécialiste A. Horisberger-Liischer !TP°Z\?
ROTISSERIE MODERNE EPICERIE FINE Tél. 5 12 58

TOUS NETTOYAGES En : toute confiance, 
« MOB » 

!
, . .. adressez-vous a la vx "* w ¦" "Imprégnations de parquets B- CHAIGNAT
longue garantie Devis sans engagement - Tél. 5 42 04

«
f - B f - H l R " ! Irt  Héliographie - Photocopie \ Reproductions de plans,
B B I_ I _4|B | H ! l _ _  Multicopie - Zincographie = documents, etc.
U I U I I L L I U*  Moulins 31 - Tel 522 93
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La meilleure qualité à portée de chaque bourse

^\ Cassata aux fruits r\ 
11
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I »»I M W _IW «J 
¦*_»,._.¦,__ __« nl„pAoc Pure laine mennos,

/^^Wk\^»  ̂ délicieux biscuit res- DOMCneei giQC_e_ divers coloris , ft _¦ __
^  ̂

semblant au Panet- vanille et chocolat, ¦» 
f) la pièce 8.50

• V" (300 gr. -.75) 7C 
la pièce 40 g. "-AW  «U

_r les îoo g. ¦__ &_r 
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Chocolat fourré grape-fruit ___BZ|_3 "" ™ ™,
la plaque de 100 g. "¦©" \£- |_i__Ë_____|___i_________| _P avenue  des Portes-Rouges

¦Hp UNIVERSI TÉ DE NE UCHÀTEL
Vendredi 14 mai 1954, à 10 h. 15

à l'Ailla

CONFÉRENCE
de M. le Dr Maurice ROCH

sur

Les dangers de l'alcoolisme
ENTRJSE LIBRE

^— *BK̂ _ jtfl73_ ___ __rf_H_M____̂ _

!_________________¦

Asperges de Chiètres
saison jusqu'au 21 juin

préparées délicieusement par les hôtels
et restaurahts renommés de Chiètres.

RÉSERVEZ VOS TABLES D'AVANCE
Société de développement , Chiètres

H 
HB__H____B_________________________M _J_U_ JI__
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Cinéma Sonore - Colombier sga

Le film que chacun veut voir ou revoir !
avec Yvonne SANSON et Amédéo NAZZARI

« Les enfants de personne »
Vendredi 14, samedi 15 et dimanche 16 mal

à 20 h. IS
Un film d'un réalisme Impitoyable,

impressionnant, passionnant...
« LE GOUFFRE AUX CHIMÈRES »

aver Kirk DOUGLAS et Joan STERLING
Mercredi 19 mai à 20 h. 15 Parlé français_li««iirc««i_^̂

^^^^^^^HH^____________B__M_______________________________________ _^__B_____B

LE CENTRE DES AFFAIRES
SA CUISINE SOIGNÉE
SES VINS DE CHOIX

j_fc*a SH •[!**¦' Inr m̂ &¦*£*>*??'$ £_$7

wjfeflf JWL tP"̂ -___l-iï̂ i_î iT-f-IWr

AVIS
La personne (dame ou demoiselle) qui se trou-

vait le lundi de Pâques dans le train direct
partant de Berne pour Neuchàtel à 21 h. 13,
et qui se trouvait assise aux côtés d'une jeune
fille blonde et qui a probablement été témoin
du comportement honteux d'un Individu portant
des lunettes, est priée de donner son adresse par
téléphone au No 5 40 72.

f  Deux bonnes spécialités : ^
Gâteau au fromage
Flûtes au beurre

BOULANGERIE nTTfl UfEDED
PATISSERIE U I I U  TlCDCn

l Faubourg de l'Hôpital 15 - Tél. 6 20 90 J

f—: :——">Conf iez la réf ection de votre
literie à :

François Jacottet
SELLIER - TAPISSIER

qui vient d'ouvrir son atelier :

faubourg de l'Hôpital 30
! A la même adresse : confection et

remise en état de meubles rembourrés,
pose de stores, réparation d'articles en

cuir et de voyage.
V J

AUTO-ÉCOLE
Enseignement théorique et pratique

ANDRÉ WESSNER LSf&9

gp Cours de langues
à Fr. 9.— par mois (voir prospectus distribué»
cette semaine). Le soir , tout petits groupes pour
personnes de tout âge. Dernières inscriptions à la
salle des cours : Evole 41 (entrée : Ecole de dro.
guérie, en haut), vendredi 14 et lundi n u_l
(tout dernier délai !), de 17 h. 45 à 21 h. 30,
Pas par téléphone. — Organisation : Nouvelle
école de langues.

Auto Ecole
Enseignement théorique et pratique

ANDRÉ MAIRE ?£"_*_ ?^
gin ?8

CARTES DE VISITE
au bureau du journal

I CAISSE D'ÉPARGNE DU VALAIS I
Direction - ffiEpïn • A9ences dans . Ie6 j (

| Place du Midi, Sion ^ISIlflïlF du canton | J

CAPITAL ET RÉSERVES : Fr. 2,800,000.— r f___
Nous émettons actuellement des

1 obligations de caisse I
Hl¦ aux conditions suivantes :

à 3 ans de terme : 2 % %
à 5 ans de terme : 3 %

'

. ¦H ¦ ! HJ
Etablissement contrôlé conformément

à la loi fédérale sur les banques
et caisses d'épargne < é

Restauration
chaude, froide et pe-
tits coqs tous les jours

à toute heure

Hôtel de la Paix
Cernier
Tél. 7 11 43

P R Ê T S
de 100 fr. à 1500 fr. sont
rapidement _ocordés à
fonctionnaires et em-
ployés à salaire fixe. —
Discrétion garantie.

Service de Prêts S.A.
Lausanne

Lucinges 16 (Rumine)
Tél. 22 52 77

'\ Pour bien manger
dans un cadre
sympathique

: LA CHAUMIÈRE
à Serrières

Tél. 5 68 98
Chaque jour, son.

pianiste-chansonnier

On allonge
et élargit toute chaus-
sures. Résultat - garanti,
par procédé spécial et
installation spéciale. —
Cordonnerie de Monté-
tan, avenue d'Echallens
107, G. Borel, Lausanne.
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"V Une reprise sensationnelle d'un film de MARCEL PAGNOL

ssL. * " H » N AÏS __ FERN AN DEL I
LUNDI _l 15 K. L'accent mélodieux et pimenté du midi • Moins de 18 ans non admis •

Cinéma de la Côte - Peseux *] $ *
Philippe LBMAIRE - Françoise ARNOUL

« MON AMI LE CAMBRIOLEUR »
Jeudi 18, vendredi 14 et samedi 16 mal

à 20 h. 16
Dimanche matinée à 15 h. (18 ans) 

Une catastrophe ferroviaire... et la vie
d'une femme est transformée,

vous aimerez Barbara STANWICK dans
« CHAINES DU DESTIN »

Dimanche 16 et mercredi 19 mal à 20 h. 15
Parlé français
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SAINT-BLAISE — TÉL. 7 51 66
Du Jeudi 13 au dimanche 16 mal à 20 h. 30

Dimanche matinée à 15 heures
(en cas de mauvais temps)

Robert LAMOUREUX
dans son retentissant succès comique

ALLÔ, JE T'AIME
Un film plein d'entrain , de bonne humeur

et de gaieté

Gares de Neuchàtel et Fleurier
DIMANCHE 16 MAI 1954

BLONAY - LES PLÉIADES
Dès Neuchàtel Fr. 16.—, dès Fleurier Fr. 18.50

DIMANCHE 30 MAI 1954
Avec la flèche et les cars

VOYAGE SURPRISE
Dès Neuchàtel Fr. 31.—-, dès Fleurier Fr. 33.-

DIMANCHE 13 JUIN 1954

G H A M P E X
Dès Neuchàtel Fr. 22.—, dès Fleurier Fr. 24,-i

DIMANCHE 20 JUIN 1954
Train spécial avec vagon-restaurant

TGUR DU LŒTSGHBERG
Dès Neuchàtel :
Saas-Fee - Saint-Luc - Montana - Unterbach
Fr. 32 Fr. 29.50 Fr. 29 Fr. 27.-

Dès Fleurier :
Saas-Fee - Saint-Luc - Montana - Unterbach
Fr. 33.50 Fr. 31.— Fr. 31.— Fr. 29.-
y compris le petit déjeuner au vagon-restau-
rant. — Voyage recommandé aux société!

Sur demande autres destinations

Renseignements et inscriptions dans Routes
les gares. Demandez les programmes détail!"



„pvp 10 _ Un comité d'action s'est
î-tnf 'à Berne contre l ' introduction

col ( nirc du cer t i f icat  de capacité pro-
»W)«a 

c Ce comité , hors parti , est
fes,is»f c"r' M. K. Huber , jeune radical
Pre5

^„„ Le comi té comprend mnmen.
'ment des repré sentants des divers

taB î_ bour geois de la Suisse alémanique.
f l  c étar iat a été conf ié  à M. Richard
^démocrate 

de 
Berne.

Un comité d'action
contre le certificat

de capacité professionnelle
_ _ rt TT « nnm 'ï t n  ri'.nfHnn c'fMî!

CASÎRÏET DU JOUR
20 h. 15. Coup de Joran .

Cinémas
Apollo : 15 h. et 20 h. 15. Le roi du

blablabla.
Palace : 15 h. L'arche de Noé.

20 h. 30. A l'abordage.
Théâtre : 20 h. 30. Bas les masques.
Rex : 20 h . 30. J'y suis... J'y reste 1...
Studio : 15 h. et 20 h. 30. Vacances ro-

maines.

Un jubilé dans la vie locale
de Savagnier

On vient de fêter le Jubilé des 50
ans de la vie de cafetier et restaurateur
de Mme Ami-Henri Girard qui a exploité
avec son mari défunt et ses enfants :
successivement le restaurant du Petit
puis l'hôtel du Grand-Savagnler, établis-
sements dans lesquels la clientèle a tou-
jours été reçue dans une atmosphère
familiale et de la façon la plus hospi-
talière qui soit.

Le général Giap autorise
le transfert des grands blessés

de Dien-Bien-Phu
Le haut-commandement français pourra envoyez

par hélicoptères des délégués chargés
de discuter les conditions de ce rapatriement

HANOI, 12 (A.F.P.). — La réponse
officielle du général Giap aux deman-
des françaises prévoit que l'arrivée des
délégués français devant atterrir à
Dien-Bien-Phu par hélicoptères doit
être annoncée un jour d'avance :

Cette réponse souligne :
Conformément à la politique huma-

nitaire de la république démocratique du
Viêt-nam (Viet-minh)  et à la suite de
la déclaration du gouvernement à la con-
férence de Genève sur les questions des
prisonniers de guerre de Dien-Bien-Phu ,
le haut-commandement des troupes po-
pulaires vietnamiennes autorise le com-
mandement des troupes françaises a ve-
nir prendre ses grands blessés _ Dien-
Bien-Phu.

Le haut-commandement français
pourra envoyer immédiatement ses dé-
légués à Dien-Bien-Phu pour rencon-
trer les délégués de l'armée populaire
vietnamienne et prendre connaissance
des conditions et dispositions matériel-
les du transfert de ces grands blessés
hors de Dlen-Blen-Phu.

Le Heu de la rencontre est fixé à
Dien-Bien-Phu, au nord du terrain
d'aviation. Les délégués français devront
venir par hélicoptères portant une croix
rouge très visible. Le haut-commande-
ment français proposera la date et l'heu-
re de la rencontre un jour d'avance.

Le commandement français estime
que seuls 700 hommes, pour la plupart
amputés ou atteints de très graves
blessures à la tète ou au ventre et
considérés comme non « récupérables »
par le Viet-minh seront classés comme
« grands blessés » et pourront à ce ti-
tre être rapatriés.

La question du personnel médical
resté avec les blessés n 'a pas été évo-
quée dans le message du commande-
ment  communiste, mais il est d'usage
que ce personnel soit rapatrié en mê-
me temps que les grands blessés.

C'est sur l 'hôpital Lahossan (Hanoï)
que la plupart des blessés seront vrai-
semblablement transportés d'urgence.
D'après les premières estimations, une
trentaine de voyages de Dakotas sa-
nitaires seront nécessaires. Si les condi-
tions atmosphériques sont favorables,
l'opération pourrai t  être réalisée en
une journée, mais les autorités médica-
les soulignent que l'opération serait
fonction notamment  de l'état du ter-
rain d'aviation de Dien-Bien-Phu et de
la possibilité de transporter les bles-
sés jusqu'aux avions , par camions, et
enfin du personnel hospitalier disponi-
ble sur place.

Les travaux de la conférence
indochinoise à Genève

( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

2. Reconnaissance du principe d'une
armée unique sur tout le territoire.
Cette armée est l'armée nationale
placée sous la direction et la res-
ponsabilité de l'Etat du Viêt-nam.

Règlement du statut des soldats du
Viet-minh dans le cadre de l'armée
légale de l'Etat du Viêt-nam, en con-
formité avec le principe susvisé et
selon des modalités à déterminer.

Contrôle International de l'application
du dit règlement .

3. Dans le cadre et sous la compé-
tence de l'Etat du Viêt-nam , élections
libres , sous contrôle international , sur
l'ensemble du territoire , dès la cons-
tatation par le Conseil de sécurité
que l'autorité de l'Etat est établie
sur l'ensemble du territoire et que
les conditions de liberté se trouvent
réunies.

A. Gouvernement représentatif formé
sous l'égide de Sa Majesté Bao-Daï ,
chef de l'Etat du Viêt-nam , à l'Issue
et selon les résultats des élections.

5. Engagement de l'Etat du Viet-
nam de s'Interdire toute poursuite a
l'égard des personnes ayant collaboré
avec le Viet-minh , au cours des hos-
tilités.

B. Garantie Internationale de l'Inté-
grité politique et territoriale de l'Etat
du Viêt-nam.

7. Assistance par les Nations Unies
en vue de développer les richesses na-
tionales et de relever le niveau de
vie du pays.

M. Chou-En-Lai
n'en démord pas

GENÈVE, 12. — M. Chou-E n-Lai , chef
do la délégation de la républi que popu-
laire de Chine, a fa i t  une  longue décla-
rat ion mercredi après-midi , à la con-
férence indochinoise.  Il a demandé la
reconnaissance des droits na t ionaux  des
¦peup les indochinois (Viêt-nam, Kh-mcr
et Pathet-Lao) à l ' indé pendance , à
l'unité nat iona le  et aux iliberités démo-
crati ques, de façon qu 'ils puissent vivr e
en paix.

M. Chou-En-Lai s'est ilivré ensuite à
une charg e à fond contre la politi que
américaine en Extrême-Orient et p lus
spéciailement en Indochine. L'a f f i rma-
t ion calomnieuse que la républi que po-
pula i re  de Chine intervient  en Indo-
chine, dit-il , n'est rien d'autre qu 'un
écran de fumée visant à masqu er J'in-
tervention des Etats-Unis  dans la guer-
re indochinoise et leur tentative de
créer ia scission parmi les peup les asia-
ti ques. Organiser 'certains E ta t s  asiati-
ques en un bloc contre  d'autres Etats
asiati ques ne peu t qu'about i r  à susciter
et à aggraver les troubles et il a division
«n Asie.

M. Chou-En-Lai a conclu en annon-
çant que la Chine populaire appuie
pleinement les déclarations et proposi-
tions faites par le chef de la déléga-
tion du Viet-minh. Ces propositions
peuvent servir de base de discussion
pour la fin des hostilités et la res-
tauration de la paix en Indochine.

M. Eden pose cinq
questions

GENÈVE , 12. — M. Anthony Eden a
¦pris la parole pour ki seconde fois à
Ja conférenc e de Genève. Sa première
intervention lui avait  permis de mett re
au point les accusations .lancées contre
les E ta t s -Unis  à propos de la guerre de
Corée et d' exprimer l' espoir que les
propositions de M. Bidault  pourraien t
servir de base de discussion.

Mercredi , après avoir brièvement fait
aililusion à la façon dont certains ora-
teurs « récr iven t»  d 'h is to i re , te chef du
Foreign Office a posé les qu estions sui-
vantes  pour lesquelles des réponses ur-
gentes doivent êtr e fa i tes , é t an t  en ten -
du que les arr a ngements  concernant les
blessés de Dien-Bien-Phu sont en voie
d'appl ica t ion  :

1. Sommes-nous tous d'accord que
toutes les troupes , dans les deux
camps, devraient être concentrées dans
des zones déterminées ?

CE SOIR : COUP DE JORAN

2. Est-Il admis que le Laos et le
Cambodge se trouvent dans une caté-
gorie spéciale et que les forces du
Vlet-mlnh devront être retirées de ces
deux pays ?

8. Qui devra fixer les zones de con-
centration en ce qui concerne le Viet-
nam ? Sera-ce les commandants  en chef
qui , je le (.suppose , en référeront ensuite
à la conférence de Genève ?

4. Sommes-nous d'accord qu 'une fols
les troupes ainsi concentrées dans des
zones déterminées , tous les éléments lr-
régullers devraient être désarmés ?

5. Sommes-nous en faveur d'un con-
trôle International ? Si tel est le cas,
sous quelle forme ? Nous sommes favora-
bles quant il nous à un contrôle des
Nations Unies. Je tiens à relever Ici que
les cinq pays asiati ques dont les pre-
miers ministres se sont réunis récem-
ment en conférence à Colombo , se sont
prononcés en faveur des bons offices et
de l'appareil des Nat ions  l'nles pour la
réalisation des buts de la conférence de
Genève et l'application de ses décisions
en Indochine ?

M. Eden a t e r m i n é  en exprimant  le
voeu que des dél égués e x a m i n e n t  les
ques t ions  qu'il  v e n a i t  de poser et expri-
ment leur op in ion .

Un incident entre
MM.  Bidault et Molotov
Le délégué du Cambodge a fait hier

à la conférence une  brève communi-
cation. II a déclaré qu 'il avait reçu
un télégramme de Pnompcnb , capitale
du Cambodge, s igna lan t  que le 10 mai ,
un a t ten ta t  a été commis, dont fu-
rent v ic t imes  trois personnes, à savoir
un sous-préfet , un notable et un in-
f i rmie r  qui ont été assassinés par les
troupes du Viet-minh.

M. Bidaul t  est intervenu à son tour.
Il est impossible, a-t-il di t  en substan-
ce, de laisser passer sous silence la
communica t ion  po ignan te  fa i te  par le
délégué du Cambodge. Le Viet-minh se
livre a des agressions sur le terr i toire
cambodgien. Le Viet-minh semble vou-
loir placer le Laos et le Cambodge
sous sa tu te l le .

M. Chou-En-Lai avai t  f a i t  a l lus ion
dans son discours , à l'opinion publique
française qui , dans sa grande major i té ,
est lasse de cette « sale guerre » M.
Bidaul t  a rappelé ce qu 'il avai t  déjà di t
à Berl in , à savoir que le minis t re  des
affa i res  étrangères d'un pays étranger
n 'a aucune qua l i f i ca t ion  pour parler de
l'état de l'op in ion  cn France. J'écoute
tout ce qui se dit avec a t tent ion , a
ajouté M. Bidault , mais je serais recon-
naissant à l'avenir  de ne pas être tenté
de ne plus écouter les al lusions concer-
n a n t  la s i t ua t i on  in té r i eure  en France.

Le chef de la d ip loma t i e  soviét ique a
ensui te  jugé nécessaire de parler du
télégramme lu par le délégué cambod-
gien , télégramme, d i t - i l , que l'on n'a
ni vu , ni reçu. On ne sait de qui il
émane et qui est responsable des évé-
nements incr iminés .  En tout état de
cause, ce document prouve la carence
des autor i tés  locales cambodgiennes sur
leur propre terr i toire .

M. Bidault  a déclaré qu il é ta i t  clair
que du moment  que des agressions
éta ient  commises sur sol cambodgien , la
délégat ion devait en in former  la con-
férence de Genève. Pour le reste il est
clair que chaque délégation ne com-
munique  pas aux autres  tous les télé-
grammes qu 'elle reçoit.

Cet incident a été clos par M. Eden
qui a annoncé qu 'il ferai t  circuler le
télégramme parmi les déclarations.

M. Mossadegh fera
ses trois ans de détention

TÉHÉRAN , 12 (A. F. P.) . — Confir-
mant Je jugement du tribunal de pre-
mière instance, la cour d'appel a con-
damné M. Mossadegh à trois ans de
détention.

L'ancien chef d'étaf-.rnajor, le général
R i a h t i , a été condamné à trois ans de
travaux forcés au ilieu de deux ans de
prison en première instance.

Les pronostics demeurent réservés
avant le vote de confiance

i AU PARLEMENT FRANÇAIS

M. Laniel qui traitera enfin dans le détail
la question indochinoise,

va-t-il une lois de plus s'en sortir ?
Notre correspondant de Paris

nous téléphone :
Le président Laniel qui a réuni

hier matin les chefs  de groupe des
partis de la majorité po ur les con-
jurer de battre le rappel de leurs
troupes et d 'éviter par leur disci-
p line une crise ministérielle « dont
la . France serait la prem ière victi-
me », a consacré son après-midi et
sa soirée à pré parer le discours
qu 'il prononcera aujourd 'hui en le-
ver de rideau du scrutin de con-
fiance.

On prête au prés ident du conseil
l'intention de traiter dans le détail
l' a f f a i r e  d'Indochine , ce qui revient ,
comprenne qui pou rra, en somme à
donner , sous l'aiguillon de. la né-
cessité , l' exp lication qu 'il s 'était
jusqu 'ici refusé à fournir  pour des
considérations d'ordre militaire et
dip lomatique.

L' exposé de M. Laniel sera , dit-
on dans les couloirs , assez long. On
parle de 32 p ages dacty lograp hiées,
c'est-à-dire, d' un texte comparable
par ses dimensions à celui de la
déclaration d 'investiture où tous les
grands problèmes d'actualité avaient
été passés en revue. Dans ces con-
ditions , on voit que M. Laniel ne
se bornera pas à un simp le dis-
cours de principe.

Les pronostics demeurent réser-
vés. La temp érature est moins éle-
vée qu 'elle ne l 'était après le dis-
cours Mitterand et le dépôt de la
question de confiance. Elle reste
cependant voisine de la cote d'a-
lerte et si M. Laniel arrive à sor-
tir une fo i s  de p lus de ce mau-
vais pas ce sera sans doute à une
faible  majorité.

M.-G. G. '

Après le discours
Dulles

(SUITE DE LA l.'HEMIÈRE PAGE)

Toujours en se servant de cette com-
paraison pour expliquer le but recher-
ché par les Etats-Unis dans l'organisa-
tion de la sécurité collective dans le
sud-est asiatique , le président Eisen-
hower a déclaré qu 'il importait de pla-
cer ces dominos de façon qu 'ils puis-
sent , en s'épaulant , supporter la chute
de l'un d'entre eux.

Interrogé sur le point de savoir s'il
favorisait la participation du Viêt-nam ,
du Laos et du Cambodge à l'alliance du
sud-est asiatique projetée , le président
Eisenhower a répondu qu 'il espérait
que les trois Etats exprimeraient de
leur plein gré leur désir de participer
à cette alliance.

M. Eisenhower a tenu ensuite à sou-
ligner qu 'il était en plein accord avec
le secrétaire d'Etat Foster Dulles et
qu 'il se tenait avec lui en contact étroit
et constant.

M. Vincent Auriol
se prononce pour une

conférence secrète
à quatre

VIENNE, 12 (A. F. P.) . — Dans le
discours qu 'il a prononcé hier en sa
qualité d 'hùte d'honneur du Congrès de
l'Institut int ernationa l de la presse , le
président  Vincent Auriol a ren du hom-
mage aux  défenseurs  de Dien-Bien-Phu.
Abordant ensu i te  les problèmes cle po-
l i t i que internat ionale , il a déclaré no-
t a m m e n t  :

«J ' ai demand é, en _ 951 , un tête-à-
tète dics Quatre Grands pour examiner ,
en dehors  de toute  passion du forum ,
l'ensemble des diff icul tés  mondiales et
ap l a n i r  les malentendus .  J'en demeure
partisan, car je crois que la manière
dont on t ient  'maintenant  les conféren-
ces intennal ionales  n 'est ni bonne , ni
efficace pour la paix. »

Les travaux du congrès
VIENNE . 12 (Reater). — Les réd ac-

teurs  <le j o u r n a u x  des quatre  continents
se sont expr imés mercredi au congrès
de l'Institut in t e rna t iona l  de la presse ,
.sur les dangers qu 'encourt la liberté de
la presse. La discussion a été consacrée
à 1 immixt ion  des gouvernements dans
la liberté de la presse et les mesures
à prendr e pour se défendre.

450 pêcheurs
portés manquants

au Japon

A la suite de la tempête
qui a ravagé Hokkaïdo

SAPORO (Japon), 12 (A.F.P.). — Se-
lon les plus récentes informations re-
çues la nuit  dernière, 78 bateaux de
pêche — soit environ 450 pêcheurs —
manquent  encore à l'appel à la suite
du typhon qui a ravagé Hokkaido, di-
manche dernier.

Plus de 30 vaisseaux et 15 avions
patrouillent le Pacifique au nord et à
l'est de Hokkaido. Jusqu 'à présent, ils
ont pu localiser 220 bateaux, la
plupart désemparés, sur environ 500
que l'on estime devoir se trouver dans
ces parages.

BERNE , 12. — La chancellerie d'Etat
du canton de Berne communique :

Le Grand Conseil avait  été saisi en
son temps d'une  in terpel la t ion  du Dr
Steinmann signalant  la présence, aux
archives na t iona les  de France, d'archi-
ves bernoises d a t a n t  de l'époque anté-
r i eure  à la Révolu t ion .

A l' occasion du 6me centenaire  de
l'entrée de Berne dans  la Confédéra-
tion , le gouvernement  français  a expri-
mé l ' in tent ion de restituer ces archives
à la Suisse , plus exactement aux ar-
chives de l 'Etat  de Berne.

Le_ 11 mai a eu lieu à Berne la res-
titution d'une série de documents dis-
traits des archives bernoises en 1798 à
des f i n s  adminis t ra tives  par le com-
missaire f rançais  Lecaplier et empor-
tés par lui à Paris.

Apres la signature ' d'une convention
entre la France et la Suisse, par les
soin.s de l'ambassadeur de France et
du chef du dépar tement  polit ique fédé-
ral , la remise des documents  a eu l ieu
à 17 h. 30 à' l'hôtel du gouvernement .

En présence de M. Jean Chauvel , M.
Charles Braibant, directeur général des
archives n a t i o n a l e s  de France, a remis
à M. G. Mœckli , président du conseil
exécutif , les documents  en quest ion ,
qui sont du plus haut intérêt pour
l 'histoire de la période immédiatement
a n t é r i e u r e  h ia chute de l'anc ien  régi-
me. M. Mœckli a remercié tes autorités
f rança i ses  de leur geste , ainsi que les
autorités fédérales de l'appui prêté
par elles en cette occasion.

En échange de ces documents, l'Etat
de Berne a cédé à la France un cer-
t a i n  nombre de pièces d'archives d'in-
térêt régiomal et de l'époque révolu-
t ionna i re  concernant  des communes
françaises  voisines de la front ière
suisse.

La cérémonie s'est déroulée en pré-
sence de il. Petitp ierre , conseiller fédé-
ral , du conseil exécutif bernois, de M,
An liker , représentant de la ville de
Berne, de personnal i tés  du service di-
plomat ique , ainsi que des administra -
tions intéressées.

Echange d'archives
entre la France et Berne

GENÈVE , 12. — Un gros vol a été
commis dans une  bijouterie genevoise ,
dans  la matinée de mercredi. Deux in-
dividus ont  fait ma in  basse sur un col -
lier de pierres précieuses valant  envi-
ron 200,000 francs.

Le bijoutier s'aperçut de ce vol peu
après le départ des individus. Il avert it
la police, tandis que son fil s allait à
la gare où un heureux hasard le mit
en présence des deux voleurs au mo-
ment où le t rain- tram s'ébranlait pour
Lausanne.

Les deux individus fu ren t  appréhen-
dés et conduits à l'hôtel de police. Le
collier a été retrouvé. Il .s'agit de deux
voleurs internationaux d'origine hon-
groise , l'un nommé Kovack , bien connu
de la police française , et l'autr e Strauss
dit Schmidt. Kovack a déjà eu maille à
partir avec les tr ibunaux genevois.

Vol d'un collier
de 200,000 francs à Genève

ZURICH , 12. «>* Les auteurs du cam-
briolage de l'arsenal ' de Willisau , Hans
Schapper et Walter Merz, âgés de 23 eu
24 ans , ont comparu devant  le tribunal
de district de Zurich avec cinq autres
vauriens, leurs complices dans une sé-
rie d'autres mauvais coups.

Comme on s'en souvient peut-être ,
Schapper et Merz réussirent à pénétrer ,
la nu i t  du 13 novembre 1953, dans l'ar-
senal de Wil l isau , où i ls  mirent la
main sur deux mitrai l let te s, 1200 bal-
les et d'autres objets. Cependant , ils ne
¦trouvèrent pas les culasses des deux
armes , qui étaient entr eposées à part.

Grâce à la collaboration de la popu -
la t ion , les deux bandi t s purent être ar-
rêtés le 16 novembre.

Le tribunal a condamné Schapper à
quatre ans de réclusion , moins 188
jours de prévent ive , et trois ans de pri-
vation des droits civiques.

Il a infligé à Merz deux ans de ré-
clusion , moins 171 jours de préventive,
et trois ans de privation de droits ci-
vi ques.

Condamnation
des cambrioleurs

de l'arsenal de Willisau

Un spectacle
à. ne pas manquer à. La Paix

Radio-Lausanne sera à la Paix sa-
medi soir pour enregistrer l'intéressante
et amusante émislson « Bon dimanche »
diffusée tous les quinze Jours sur les
ondes de Sottens. Par la même occa-
sion, Albert Zbinden , Paulette Vermont ,
Geo Voumard et d'autres acteurs de
Radio-Lausanne, présenteront un grand
spectacle de jeux et de variétés des plus
amusants et capable de dérider les plus
moroses. De son côté « Le Muguet »,
club d'accordéon , organisateur , Interpré-
tera ses plus beaux morceaux, notam-
ment une sélection de « La Traviata »,
de Verdi.
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STUDIO
Aujourd'hui

Dernier jour
MATINÉE SOIRÉ1E

à 15 h. à 20 h. 30

Vacances
romaines

ENFANTS ADMIS à la matinée
dès 13 ans jLocation : Tél. 5 30 00 de 14 h.
à 17 h. 30

C* SQ1R; COUP DE J0RAK

(C O U R S  DE CL ô T U R E:»

ZUItlClI «our8 du
OBLIGATIONS U mai 12 mai

.1/ 14 Fédéral 1941 . . . 100.— d 100.— d
î. _ Fédér . 1946, avril 105.90 105.80 d
M Fédéral 1949 • • • ¦ 105 _ 105 % d
„3; r R_ 1903, dlf. . .  102 H 102.40 d
j .iOF.F-

'l938 103.40 103.35

ACTIONS
rm Banques Suisses . 1280.— 1280.— d
wc'lété Banque Suisse 1125.— 1125.—
flridit Suisse 1163.— 1160.—
Jlectro - Watt 1375.— 1377.—
S bandel 1555.- 1550.-
«ot-Col. de Fr. 500- 974.- 972.-
r4 BG., série 1 74.- 74.-
Jio-Suisse, prlv . . . 246.— 246.—
«assurances, Zurich 8760.— 8750.— d
winterthour Accld. . 6475.— 6450.—
mridï Accidents . . . 9200.— d 9225.—
A_ et Tessin 1285.— d 1280.—
i.rer 1020-- 1025'-
aumlnlum 2275.- 2270.-
ïally 920.— 920.—
nrown Boverl 1390.— 1395.—
Fischer 1170.— 1160.— d
_,_» 1018.— 1020.—
Nestlé Allmentana . . 1687.— 1684.—
Sulzer 1945.- 1945.-
Baltlmore 89 tt 88 «,
Pennsylvanla 70.— 69 h,
italo-Argentina 29 % 29 y,
ornai Dutch Cy . . . . 575— 563.—
Bodec - . 39.— 39.—
Standard OU 378— 376.—
Du Pont de Nemours 544.— 537.—
General Electric . . . 509.— 503.—
General Motors . . . .  308.— 305.—
international Nickel . 172 •_ 172 —
gennecott 341.— 340.—
Montgomery Ward . . 262.— 265.—
National Dlstlllers . . 73 % 74 %
Allumettes B 64 % 63 _
J, States Steel . . . .  200.— 198.—

IÏAÏ.E
ACTIONS

Clba 3380.— 3375.—
Schappe 785.— 775.—
Sandoz 3340.— 3320.—
Gelgy nom 
Hollmann - La Roche 2995.— 2975.—

(bon de Jouissance) 7000.— 6960.—

LAUSANNE
ACTIONS

B. C. Vaudoise . . . .  880.— 877 % d
Crédit Fonc. Vaudols 875.— d 875.— d
Romande d'Electricité 612.50 d 612 Va
Câblerles Cossonay . . 2800.— d 2800.— d
Chaux et Ciments . . 1625.— d 1625.— d

GENÎT E
ACTIONS

Ameroseo 130 _ 130 M,
Aramayo

(cp. No 1 attaché) 36.— d 36.—
Chartered 43.— d 43 H d
Gardy 250.— 250.—
Physique 'porteur . . . 376.— 375.—
_tteon porteur . . . 491.— 490.—
B.t.ï 270.— 270 —

Bourse de Neuchàtel
ACTIONS 11 mal 12 mal

flanque Nationale . . 845.— d 845.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 730.— 725.— d
La Neuchàteloise as. g. 1300.— 1300.— d
Ap. Gardy, Neuchàtel 250.— d 248.— d
Cables élec. Cortalllod 9200.— d 9200.— d
Càb. et Tréf. Cossonay 2800.— d 2800.— d
Chaux et cim. Suis. r . 1600.— d 1675.—
Ed.Dubled & Cle S.A. 1275.— cl 1275.— d
Ciment Portland . . . 3500.— 3500.—
Etablissem. Perrenoud 560.— d 560.— d
Suchard Hol . S.A. «As 540.— d 360.— d
Tramways Neuchàtel . 360.— d 540.— d

OBLIGATIONS
EtatNeuchât . 2',i 1932 104.50 104.5O
Etat Neuchât . 3Va 1945 103.— d 103.— d
EtatNeuchât. 3V*. 1949 104.— d 104.— o
Com. Neuch . 3Vi 1947 103.— d 103.— d
Com. Neuch. 3% 1951 102.50 d 102.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 103.50 d 103.50 d
Le Locle 3Va 1947 102.50 cl 102.— d
Câb. Cortall . 4% 1948 104.— d 104.— d
Forc.m. Chat. 3V4 1951 103.50 d 103.50 d
Elec. Neuchât. 3% 1951 103.— d 103.50 d
Tram. Neuch . 3'i 1946 102.50 d 103.— d
Choral . Klaus 3V4 1938 102.— d 102.50 d
Paillard S. A . 4% 1948 102.— d 102.— _
Suchard Hold . 3V4 1953 103.— d 103.— d
Tabacs N.-Ser. 3% 1950 102.50 d 102.50 d
Taux d'escompte Banque Nationale 1_ %

Billets de banque étrangers
du 12 mal 1954

Achat Vente
France 1.15 1.19
1.8. A 4.26 4.30
Angleterre . . . .  11.75 11.95
Belgique 8.40 8.60
Hollande 111.— 113.50
l'aile 0.67 0.69 Va
Allemagne . . . .  100.— 103.—
Autriche 16.35 16.75
Espagne 9.75 10.05
pMtugal 14.85 15.25

Marché libre de l'or
Pièces suisses 31.—/34.—
françaises 31.—/34.—an8la'ses 40.—/44.—
américaines . . . . . .  7.90/8.90
Un§ots 4800.—/4.950 —

Icha non compris
Cours communiqués , sans engagement,par la Banque cantonale neuchâtelolse

BOURSE

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T

s ŝ... J'Y RESTE !... b
I L'énorme succès de gaieté : 20 h . 301

Au KENYA, plus de 25,000 personnes
suspectes , soit le 25 % de la popula-
tion indigène de Nairobi , ont été ar-
rêtées. Il semble que cette opération cle
nettoyage ait porté le coup de grâce
à l'organisation des terroristes Mau-
Mau à Nairobi.

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE , un
avion civil tchécoslovaque a atterri hier
sur la place d'exercice des troupes amé-
ricaines à Grafenwohr , près de Nu-
remberg.

En FRANCE, on annonce à Paris que
la Biélo-Russie et l'Ukraine ont adhéré
à l'UNESCO.

si les trois -itats associes
formulaient une requête

dans ce sens
WASHINGTON , 12 (A.K.P.). — Le

président Eisenhower serait prêt à de-
mander au Congrès d'approuver une
intervention des Etats-Unis dans la
lutte contre le Viet-minh en Indochine
si les trois Etats associés du Viêt-nam ,
du Laos et du Cambodge formulaient
une requête en ce sens , apprend-on de
source américaine bien informée.

Selon des rensei gnements recueillis
de source américaine , les leaders du
Congrès auraient donné à entendre , au
cours de consultations avec les diri-
geants américains , qu 'ils entérineraient
une telle demande.

Les Etats-Unis seraient
prêts à intervenir

en Indochine

Restaurant du Théâtre
CE SOIR

Grand concert d'adieu
de l'ensemble GEORGES THEUS

Vendredi et samedi 14 et 15 crt
Les sympathiques

M E D L E Ï S
un orchestre plein d'entrain et de gaieté

et dès dimanche 16 crt
l'orchestre international

THE BERRY'S
pour la première fols à Neuchàtel

ATTENTION
Une très forte vente d'asperges du Valais
avec beaucoup d'artichauts ce matin au
marché par le camion de Cernier.
Une quantité de pommes de terre nou-
velles - beaucoup de bananes et un
grand choix d'oranges sanguines « Pa-
terne » .

Se recommandent : les frères Daglia.

___________HH___i _______

Ce soir ; Coup de Joran
Le programme se termine k 23 h. 15

Location : Pattus tabacs et k l'entrée

Jeudi
SOTTENS et té lédi f fus ion : 7 h., Ra-

dio-Lausanne vous dit bonjour et culture
physique. 7.15, Inform. 7.20 , concert ma-
tinal. 11 h., de Beromunster : émission
commune. 12.15, le quart d'heure du
sportif . 12.35, disques. 12.44 , signal ho-
raire. 12.45, inform. 12.55, disques. 13 h.,
le Tour cycliste de Romandie : le Locle-
Champéry. 13.15, vive le sport ! de R.
Hanmer. 13.20, Monsieur Beaucaire , opé-
rette d'André Messager. 13.40, suite ber-
gamasque , de Debussy. 16.29 , signal ho-
raire. 16.30 , thé dansant. 17 h., vos re-
frains favoris... 17.30, Richard Wagner ,
une causerie-audition. 17.50 , fantaisie
hongroise , de Liszt. 18.10, la quinzaine
littéraire. 18.40, une samba. 18.45, . le
Tour cycliste de Romandie : Arrivée à
Champéry. 19 h., le micro dans la vie.
19.13, l'heure exacte. 19.14, le program-
me de la soirée 19.15, inform. 19.25, le
miroir du temps. 19.40, dites-mol tout !
20 h., le feuilleton : Une femme cher-
che son destin , d'O. Prouty. 20.30 , gala
de variétés avec les Faux-Frères, Béatrice
Moulin et Eddie Constantine. 21.30 , œu-
vres d'Antonio Vivaldi , par l'Orchestre
de chambre de Lausanne , direction Jean-
Marie Auberson. 21.50 , musique pour
cordes , de Constantin Regamey, compo-
siteur romand. 22.30 , Inform. 22.35,
feux croisés. 23.05, Ray Ventura et son
orchestre.

BEROMUNSTER et té lédi f fus ion:  6.15
et 7 h., Inform. 7.05, musique populaire.
10.15, un petit chœur bernois. 10.20,
émission radioscolaire : Morge friieh ,
wenn d'Sunne lacht... 10.45, duos d'ac-
cordéon. 11 h., Heldnisches Poem , de
Cri. Martin Lceffler. 11.25, quintette , de
F. von Hoesslin. 11.50, images juras-
siennes. 12 h., vieilles danses suisses.
12.15, jodels. 12.29 , signal horaire. 12.30,
inform. 12.40 , l'Orchestre René Pigno-
lo. 13.25, 24 heures avant l'ouverture de
l'Hospes. 13.35, variétés musicales. 16.30,
Allergattlf fur altl. 17 h., l'orchestre ré-
créatif bâlois. 17.45, une lecture. 18 h.,
concert de mai. 18.40 , vieilles coutumes
- temps nouveaux. 19 h., musique po-
pulaire valaisanne. 19.25 , communiqués.
19.30, inform. Ensuite : La France et le
réarmement allemand. 20 h., musique
légère. 20.25 , Das Lied des Laute , pièce
d'après Gau Dsô Tschbng. 21.40 , trois
dances , de Rachmaninov. 22.30 , musi-
que de chambre de compositeurs suis-
ses.
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VAL-DE-RUZ

FONTAINE-MELON
Concert du Chœur d'hommes
(c) Après avoir embelli le culte de la
Journée des mères par l'exécution ap-
préciée de deux beaux chants, le
Chœur d'hommes de Fontainemelon se
retrouvait le soir au temple pour don-
ner le concert qu'il avait organisé
en faveur de l'hôpital de Landeyeux.
Sous la direction compétente et en-
traînante de M. Robert Kubler , pro-
fesseur, la société qui vient de passer
par une sérieuse crise d'effectif a fait
un travail remarquable ; les cinq
chœurs exécutés avec beaucoup de
maîtrise ont prouvé que malgré un ef-
fectif plutôt réduit ¦— surtout dans le
registre des basses — le Chœur d'hom-
mes était sur une bonne voie. Le
temple, magnifiquement restauré il y a
deux ans, convient pleinement à la
production d'œuvres d'une certaine
envergure ; les nombreux auditeurs du
village et des localités voisines ont
beaucoup apprécié la possibilité qui
leur a été offerte d'assister à un beau
concert dans un lieu tranquille per-
mettant le recueillement.

M. Kubler , qui dirige La Chanson
de Neuchàtel, avait offert au Chœur
d'hommes de venir présenter à Fontaine-
melon «Pays du Lac», un jeu musical pour
soll et chœur mixte de Carlo Bol-
ler , avec texte de liaison de Maurice
Budry . Tour à tour chef et soliste,
M. Kubler remporta un très grand suc-
cès avec la vivante et enthousiaste
jeune société qu 'il a fondée 11 y a une
année ; la qualité des voix est re-
marquable, de même que la cohésion
et la souplesse de l'ensemble. Une joie
très grande s'empara des auditeurs au
cours de la magnifique exécution di-
rigée avec une assurance et une ai-
sance qui firent l'admiration de chacun;
la beauté du texte liant les différents
tableaux sonores fut goûtée des âmes
sensibles de même que l'accompagne-
ment musical dévolu à M. Roger Som-
mer, professeur, qui accomplit sa tâ-
che avec beaucoup de compréhension
et d'autorité.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchàtel. — 12 mal

Température: Moyenne: 19,1; min.: 10,5;
max.: 24,4. Baromètre: Moyenne: 720,4.
Vent dominant : Direction : est-nord-est;
force : modéré. Etat du ciel : clair.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchàtel 719,5)

Niveau du lac du 111 mai à 7 h. : 429.35
Niveau du lac du 12 mal, è 7 h. : 429.34

Prévision du temps : Pour toute la
Suisse : Beau k nuageux. Température
en plaine dans l'après-midi, 25 degrés
environ. Quelques orages ou averses Iso-
lés dans les Préalpes et au versant sud
des Alpes.

Le tour cycliste de Romandie
débute aujourd'hui au Locle

ILES SFOMTS

La première étape conduira les coureurs à Champéry en
passant par Neuchàtel

La 8me édition du Tour de Roman-
die sera digne de ses devancières, bien
que la partici pation étrangère soit
moins  br i l lante  que ces années der-
nières. Le Lool e, qui fournit un gros
effort du point de vue sportif , verr a
jeudi  le dépar t, et dimanche l'arrivée
des coureurs.

Raippeloms que la course est ouverte
à des équ i pes de marques  comptant
chacune quatre coureurs. Cel a fait, au
total , 40 concurrents triés sur le volet.
En sorte que , alors que le nombre des
partants est relativement peu impor-
tan t , la qualité l'emporte sur la quan-
tité. Et c'est ce qui donne son cachet
au Tour de Romandie.

Le parcours total était prévu primi-
tivement . à 801 km. 500. Mais depuis ,
les organisateurs ont  été obligés de pré-
voir deux changements .  Les autorités
de police de Genève, en effet , n'on t  pas
autorisé une arrivée >suir la route de
Suisse, ni le départ de la course contre
la montre. 'Le parcours de l'étape
Ghamipéry-Genève sera donc légèrement
allongé, t a n d i s  que celui de la course
contre la montr e est raccourci de plus
de 20 kilomètres, le départ devant être
donné à Nyon.

Les étapes 'sont tes 'suivantes : jeudi
13 mai : le Locl e - Ghampéry, 202 km.
Le départ sera donné à 11 h. 45 et
les coureurs passeront à Neuchàte l  vers
12 'h.. 30. Vendredi 14 mai : Ghampéry -
Genève, 200 et quel ques kil omètres. Sa-
medi 15 mai : le matin, course contre
lia montre Nyon - Lausanne, 50 km. en-
viron. L'après-midi, Lausanne - Vaitlor-
be, 104 km. Dimaniche 16 mai : Valloir-
be - île Lool e, 224 km. Cela fai t un
total de 780 à 785 km. eniviron.

Les deux étapes
les plus difficiles

Les deux étapes les plut» difficiles
sont placées aux premier et dernier
jours. La côte de Ghanupéry doi t  ame-
ner une  première décision et il est à
craindre que la course ne soit jouée déjà
le premier jour , car l'étape contre la
montre n'est pas bien longue et les
écarts de temps seront donc moins im-
portants que prévus. La dernière étape
est itirès accidentée, mais il n'est pas
certain qu'elle joue _n rôle prépondé-
rant, les dernières étapes de tour don-
nant rarement lieu à de véritables ba-
taille» entre les leaders.

Qui l'emportera ?
La participation est de 40 coureurs,

répartis en dix équipes : sept .suisses,
deux italiennes et une française. Les
¦sept équipes suisses sont Cido, Teba.g,
Tiigra, Condor, Mondi a, Zbinden , Al pa.
Les marques italiennes sont  Nlvea-
F_ch_ et Atada. La marque française est
Follis. Cett e dernière ne semble pas de-
voir jouer un> girand rôle dans la cour-
se, car elle ne parait pas devoir inquié-
ter 'sérieusement les « tenons » qui res-
tent, comme toujours les deux « K »
avec comme outsiders Fiorenzo Maigni,
Fritz Schaer et Foenara. Mais ce der-
nier ee (trouve incorporé dans l'équipe

de Koble t et ne pourra se mettre en
évidence que si son chef de file est
victime de .la malchance. On peut en-
core ajouter au lot des favoris Marcel
Huber, qui vient de gagner le Tour du
Maroc après avoir mené intelligemment
son af fa i re .

Le vainqueur du Tour de Romandie
doit log iquement se 'trouver au nombre
des coureurs que nous venons de cit er,
mais on gardera le numéro un pour
Hugo Koblet qui semble admirablement
arm é pour l'emporter par ses qualités
de grimpeuir-descendeur et de rouleur
(course contre la montre). Ferdy Ku-
bler est en bonne forme et vient  de se
distinguer au week-end air_ enn_ i_ ,  mais
il n'est malgré tout plus le Kubler d'il
y a quatre an.s. Fritz Schaer manque
de sens tactique, mais peut réserver
une surprise. Sa victoire constituerait
malgré tout  une grande .surprise. Magni
est redoutable, car c'est un coureur qui
est volontaire, s'accroch e et ne s'avoue
jamais  battu. Ses qualités de grimpeur
ne sont toutefois pas suf f i san tes  pour
qu 'on puisse voter à l'unanimité  pour
lui.

(Réd. — Nos lecteurs consulteront
avec intérêt la carte du Tou r de Ro-
mandie  que nous publions en 4m-
paige.)

( AUX MOIMTflGĴ j
LA CHAUX-DE-FONDg

Statistique confessionnel^
(c) La population chaux-de-fonni _ 0répartit entre les confessions suivie se
protestants 24,885 ; catholiques _S__ :
8918 ; catholiques chrétiens 511 • j!!ln.s
lites 450 ; religions diverses 352 'et ._?"
rel igion 435. 

et s»"»
Durant l'année 1053, les protestant,

ont augmenté  de 66 et les catholkm"
romains de 445. MUOS

En raison de l'augmentat ion continu.des catholiques romains, une chanellva être construite à proximité du ___
J
(

Pont. rand-

A la police locale
(c) La police locale de la ville de liChaux-dc-Fonds a un effectif de 55 hom,mes. Elle comprend 2 officiers , ]e capT.
ta ine  Marcel Berger et le l ieutenan t  JeanMarendaz , 2 sergents-majors, 3 sergents.6 caporaux, 8 appointés et 34 agents.

L'effectif a été sensiblement augmenté
au cours de ces dernières années à _
suite des tâches toujours plus grandes
qui sont confiées  à la police, notamment
dans le domaine de la circulation.

Les accidents
de la circulation

(c) Au cours de 'Fannée 1953, la poijj ,
a été appelée à s'occuper de 123 ac
cidents  dus à la circulat ion où il y ,
eu des blessés. Il a également été _.
registre 4 cas mortels.

Malgré le développement continu do
véhicules  à moteur, les accidents o_
heureusement tendance à diminua,

EN PAYS FRIBOURGEOIS__
Un immeuble détruit

par le feu près de Tavel
Le feu a détruit mercredi après-nl-

di, près du hameau de Heitenried , m
immeuble habité par deux familles et
appartenant à M. Egli. Les dégâta sont
évalués à plus de 30,000 fr. Il semble
que ce sinistre aurait  été occasionné
par l'imprudence d'enfants.

Vers les 15 francs
d'allocations familiales

à Fribourg
Mercredi matin, le Grand Conseil fri-

bourgeois a décid é que les platement
d'argent comptant appartenant aux pu.
pilles pourront  à l'avenir être faits
dams les établissements financiers sou-
mis à la loi sur les banques et non
plus exclusivement à ia banque d«
l'Etat.

Les députés ont voté l'entrée en ma-
tière revisant la loi sur les allocations
familiales et f ixant  ces dernières à 15
francs par mois et par entant.

ta cartomancienne recourt
Condamnée le 30 avril à trois ans et

demi de réclusion, sous déduction de la
préventive, pour escroqueri e par métier,
vol , faux et abus de confiance, Marie-
Thérèse Acpli , 'sans doute inspirée d'es-
haut, a déposé un recours en cassation
pénale auprès du Tribunal cantonal.

L'Uruguay viendra
à Lausanne

Dams notre édition de mardi, nous
avons fait état des .tractation- menées
entre le comité d'organisation des
championnats du monde et les repré-
isentanifs des compagnies radiophoni-
ques de l'Amérique du Sud. Dans le
cas particulier de l 'Uruguay, l'accord
¦s'est établi, il y a quelques jours déjà,
et sa fameuse équipe de football vient
bel et bien à Lausanne. Elle prendra
l'avion spécial à Montevideo , le 14 mai.

FOOTBALL

sylvia
et Michel Grandjean

deviennent professionnels
Partis le 31 mars pouir une tournée

a_ _  Etats-Unis, Sylvia et Michel Grand-
jean , champions de patinage artisti-
que, sont rentrés mard i par aviou.

Les jeunes Neuchâtelois sont enchan-
tés de leur tournée. Depuis vendredi,
ils «ont devenus professionnels, comme,
au reste, le couple l'ava it laissé enten-
dre à ison dépamt. Les patineurs ont e_
l'occasion de se produire deux fois à
New-York et dans les villes de Glevê-
la nd. Los-Angeles, Kansas-City, Boston
et Chicago.

Michel et Sylvia Grandjean ont été
engagés comme vedettes dans la revu«
amérioaine « Ice Capades ». Ils reparti-
ront pour les Etats-Unis le 1er juillet.
La revue doit débuter le. 23. Ils tour-
neront dans n ombre de villes des Etats-
Unis, jusqu'à J_ fin août 19i5_.

PATINAGE ARTISTIQUE

Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
quatrième page.
«¦MM__inHlil«MI_l_____MHIH_

Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S. A., Neuchàtel

M. Pierre Jaccard,
juge cantonal

(c) Au cours de sa séance de mercre-
di matin, le Grand Conseil vaudois a
nommé M. Pierre Jaccard, avocat en
notre ville, juge cantonal, en
remplacement de M. Benjamin Méan ,
démissionnaire. M. Jaccard , qui est une
figure populaire d'Yverdon , est né en
1900, à Sainte-Croix. Il s'était établi à
Yverdon en 1928. Conseiller communal
en 1929, député au Grand Conseil en
1938, le nouveau juge présida le légis-
latif cantonal pendant la période 1951-
1952. Depuis 21 ans, M. Jaccard préside
le parti libéral yverdonnois. En outre,
il a participé activement à la vie cul-
turelle, artistique et locale.

Le Grand Conseil a également nom-
mé M. Aimé Courvoisier, député, no-
taire en notre ville , en qualité de juge
suppléant an tribunal cantonal.

______________________R_«MM«___aW«MMI

YVERDON

t
Repose en pal-

Madame Véronica Andreoletti ;
les familles Andreoletti , en France et

en Italie ;
les familles Romagnoli et Testa, es

Italie et en France,
ainsi que les familles parentes et

alliées, en Suisse et à l'étranger,
ont la douleur de faire part du décès

°e Monsieur

Joseph ANDREOLETTI
leur cher et regretté époux, frère,
beau-frère, oncle et parent, enlevé i
leur tendre affection ce jour dans sa
66me année, après une longu e et péni-
ble maladie supportée avec courage «t
résignation.

Neuchàtel-Serrières, le 11 mai 1954.
(Clos de Serrières 12)

L'ensevelissement, sans suite, an»
lieu jeudi 13 mai 1954, à 15 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.
B. I. P._______________________

Le comité des Anciens-Bellettrienei «

le pénible devoir de faire part au aec*.
de

Monsieur le docteur

Robert MAULER
ii. _ i i n iir_ ___Bf*

^_______M__L_0_!__1_______É

' Le comité de la Soc iété fr «iernj'le.
de Prévoyance , section de Corceli
Cormondrèche, a le regret de faire P»1

à ses membres du décès de

Monsieur Henri TINEMBART
membre de la société.

L'ensevelissement a eu lieu à BevaW.
mercredi 12 mai.

Le comité de la société de mustqM
l' a Avenir », de Serrières, informe ses
membres honoraires, actifs et passi»
du décès de

Monsieur

Joseph ANDREOLETTI
membre honoraire de la société.

Les membres de la Société de gym-
nastique hommes de Serrières sont in-
formés du décès de

Monsieur

Joseph ANDREOLETTI
membre de la société.

L'ensevelissement, sans suite, aura lie"
jeud i 13 mai 1954, à 15 heures.

A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉGI ON
Le Conseil d'Etat a arrêté à 5006 le

nombre des signatures valables de la
demande de référendum tendant à ce
que le décret concernant les armoiries
et les couleurs de la république et can-
ton de Neuchàtel, du 9 mars 1954, soit
soumis au peuple.

U est intéressant de constater la dif-
férence dans le nombre de signatures
(recueillies entre le district de Neuchà-
tel, 250, et le district de la Ghaux-de-
Fonds, 2836. Les autres districts ont
donné : Boudirv 476, Val-de-Travers
481, Val-de-Ruz " 252, le Locle 711.

Le référendum
concernant les chevrons

a recueilli 5006 signatures

Lfl VILLE

AU JOUR 1E JOUR
I

Le respect du piéton
La scène s'est passée samedi der-

nier, vers 10 heures du matin, à la
rue du Seyon. La circulation était
intense. Soudain une automobiliste
bouscule une jeune femme , qui
tombe à terre et se blesse. Vous
supposez que la conductrice s'est
empressée de venir au secours du
p iéton. Mais non, elle n'est sortie
de sa voiture que pour en...guirlan-
der sa victime. Il a fal lu  qu 'une
spectatrice prenne l'initiative d' ac-
compagner la blessée dans la phar-
macie la p lus proche.

Que le p iéton ait été imprudent
ou non, l'attitude de la conductrice
est inqualifiable. C' est le devoir des
« motorisés » de se montrer com-
préhensifs envers les piétons.

C'est l'occasion pour , nous de
remarquer combien les conducteurs
de véhicules font  f i , à Neuchà-
tel particulièrement , des passages
cloutés.

Aux passages , où la circulation
n'est pas réglée par un agent, le
piéton franchit la chaussée à ses
risques et p érils, alors que les li-
gnes jaunes devraient lui assurer la
sécurité. Pour un automobiliste qui
s'arrête pour laisser passer les pié -
tons, il y en a dix qui roulent
sans se soucier de leur prochain.

C'est inadmissible. Et les automo-
bilistes de Neuchàtel ne devront
pas s'étonner si les p iétons décident
un beau jour d' user de représailles.

Pourquoi n'aménagerait-on pas en
ville des passages sp éciaux avec
raies blanches avec obligation pour
les véhicules de s'arrêter lorsqu'un
p iéton précisément est en train de
les traverser ? Cela existe ailleurs !

MEMO.

LES CONFÉRENCES

L'alimentation rationnelle,
contribution au traitement

homo eop athique
On nous écrit : i

Sous ce titre, le préslildient de la société
« Homoeopathl'a » de Lausanne, M. André
Châtilion, nous a présenté _ne conférence
destinée à renseigner le public sur ce que
l'on entend par « alimentation rattonmeli-
le ».

Et a démontré _ action, non seulement!
chimique des aliments sur l'organisme,
muais aussi leur pouvoir énergétique. Fai-
sant un parallèle entre l'effet dynamique
d_ remède hon-Oeopathique et celui des
aliments en générai et des vitamilnes en
particulier, il a relevé l'importance d'une
ailimentaition saine, c'est-à-dire compor-
tant des produits frais , bien équilibrés
en éléments miiiiiiéramx et en vitamines.

Pour obtenir des aliments sains, il est
nécessaire de les cultiver suivant des mé-
tJhodes biologiques. Le conférencier s'est
arrêté sur ce sujet et a donné divers ren-
seignements sur cette culture biologique,
dians laquelle on n'emploie aucun engrais
chimique, mois uniquement des engrais
naturels. M. Châtilion a montré le dan-
ger dlimtoxication permanente qui guette
le public, par l'absorption ' de produits
toaités chimiquement, qu'il s'agisse de
fruits ou de légumes. Afin de guider l'a/u-
ditolre d'ans la recherche di'nn équiiHtore
alimentaire, le conférencier a exposé lon-
guement le tableau des vitamines actuel-
lement connues et la mianière de se les
.procurer dans les aliments Journaliers.

Les conclusions peuvent se résumer en
ces quelques mots : aliments oultitvés na-
turellement, consommés fraiis et purs, la
priorité étant donnée àiux céréales com-
plètes, suppression de tous1 les produits
toxiques nuisibles et à l'organisme et an
tacitement) hoDioeopat ihique.

Concert pour les malades
Hier, les mal ades de l'hôpital des

sjCadoliles , ont eu le plaisir d'entendre
le Chœur d'hommes de Fontainemel'on
et le Chœur mixité de la Coudre qui
interprétèrent l'un et l'autre plusieurs
morceaux de leur répertoire.

VICWOBLE

SAINT-ELAISE
La foire

Ce) Foire de mai  qui subsiste, an-
noncée aivec fidélit é par les a.lmauachis,
le bélail y a totalement di sparu . Par
contre, le nomibre des forains sem-
ble aller en augmentant  ces dernières
années. Des fleurs aux cornets à la crè-
me, en passant par les rasoir s de sû-
ret é el les bretelles, on y voit de tout.
Et même la bienfaisance y trouve son
compte, les Ecoles du dimanche, les
Amies de la jeune fille et les Unions
chrétiennes ayant également dressé
leurs tréteaux 1

Sur la Rive de l'herbe, près du col-
lège, trois carrousels se disputent, les
faiveurs des gamins.

Commission scolaire
(c) Vendredi dernier, sous la présidence
de M. Ph. Clottu, la comrniission a tenu
sa première séance de la nouvelle année
scolaire. Elle a confirmé ooimrnje membres
du bureau MM. Philippe Clottu , prési^
dent, Albert Buhler, vice-président, et
Roger Bays, secrétaire. Bile a ensuite en-
tendu avec Intérêt le rapport annuel pré-
paré par son président et qui sera en-
voyé pour la prochaine séance du Conseil
général. Membre de la commission de
l'école secondaire régionale, le président
a donné également des renseignements sur
les premiers mois d'activité de ce nouvel
organiletme.

Venait ensuite la question d'achat de
mobilier scolaire devenoi néicessaiire ensui-
te de l'ouverture d'une nouvelle classe,
les installations actuelles ne suffisant
plus pour le nombre et la taille des élè-
ves. Des represenibamits du corps enBeignant
assistaient à cette séance pour donner
leur avis à ce sujet ainsi!) que sur celui
des courses scolaires qui déjà sont à l'or-
dre du jour. Toutes nos classes Iront à
Genève, en deux groupes selon un horaire
et un itinéraire différents. Une montée au
Salève est prévue pour les grands et pour
tout le monde la visite de l'aéroport de
Oaintrln. Ces courses se feront si possi-
ble dans les premiers jours de juin.

AUVERNIER
Journée des mère»

(c) Le oulte die la Journée des mères, pré-
sidé par notre pasteur, M. Marc de Mont-
mollin, a été suivi par une assistance
très recueil lie.

A la sortie du temple, une distribution
de petits bouquets de fleurs fut faite
aux dames et demoiselles par les enfants
de l'école diu dimanche.

COLOMBIER
Oeuvre de la sœur -visitante
(c) L'assemblée générale de l'Œuvre de la
sœur visitante s'est tenue jeudi dernier.
Un public trop peu nombreux avait ré-
pondu à la conivocaitlon et le comité au-
rait mérité mieux.

Les comptes de l'exercice bouclent par
uni' léger bénéfice grâce aiux diverses sub-
ventions des pouvoirs publics et des Egli-
ses. Le produit de la collecte annuelle a
m_lneur_useraient tendance à diminuer.

Un bel hommage a été rendu à l'act--
vlte die la sœur qui, sans se lasser, accom-
plit sa lourde tâche ; durant l'eooerclce
écoulé, ses interventions ont dépassé 5500,
c'est dire la somme de tiraivail et de dé-
vouement que cela représente.

La projection de deux fïlims, monitaant
les régions piUtforesqiues du pays, mit le
point final à cette séance.

MARIN-EPAGNIER
Affaires scolaires

(«) Bèumie jeudi soir sous la présidence
de M. M. Luider, la commission sioolaiiire a
nommé Mme Renée Pischer-Thiébaud,
memibre diu comité des darnes inspectri-
ces, en remplacement de Mme Th. Sdhwab,
démiissloniniaire.

La commission a examiné, avec le
corps enseignant, le problème des cour-
ses scolaires et a admis, à titre d'essai,
que la classe supérieure fasse sa course
seule, sans l"aocom'pagnement habituel
des admîtes' qui pourront cependant parti-
ciper coranie précédemiment è la course
des degrés moyen et lnférie_r.

L'effectif dès élèves, OU à la rentré-,
aiugimente petit à petit et pose un pro-
blème pour la répartition dans les trois
classes. L'instituteur est actuellement le
plus chargé avec 37 élèves répartis sur
quiaitre degrés.

AREUSE
Accident d'auto

L'on apprend 'seulement maintenant
que dimanche 25 avril , une auto ohaux-
de-foninière, p ilotée par le préfet des
Montaigne ., qui venait de dépasser un
autre véhicule, a dérapé en reprenant
sa dirolite. Après avoir dépassé la voie
du tram, elle alla s'emboutir contre _n
poteau sur le chemin menant à Grand-
champ. La voiture « subi des dégâts.
Le juge d'instruction a ouvert __e ©n-
quète qui suit «on cours.

VAL-DE-TRAVERS

NOIRAIGUE
Un rocher

tombe devant une voiture
Un curieux accident s'est produit di-

manch e mat in  de très bonne  heure au
bas de la route de la Clusette.

Au moment où une auto , appartenant
à un habitant  de Neuchàtel, abordai t
la montée, à la hauteur  de, , la petite
fonta ine, un bloc de rocher se détacha
de la montagne et vint choir juste de-
vant la voiture ; le conducteur ne put
éviter l'obstacle et il'avant de l'auto fu t
fortemen t abîmé ; les occupants euren t
beaucoup de peine à en sortir, les por-
tières ayant été coincées par le choc.

RÉGIONS DES LACS

BIENNE
Sus aux hannetons

(c) 1954 est une année de hannetons. Et
ceux-ci abondent à tel point que leur des-
truction doit  être organisée durant tou-
te la période d'envol. C'est pourquoi la
commune de Bienne en a rendu le ra-
massage obligatoire. Ainsi , chaque pro-
priétaire de terrain, fermier et cultiva-
teur, est tenu de partici per à cette ac-
tion et de livrer au minimum 4 litres
de hannetons par hectare de terrain cul-
tivé.

Les membres du corps enseignant sont
invités à participer à ce ramassage avec
leurs élèves.

Une nouvelle sirène
d'alarme

(c) Avec l'autor isat ion du département
mil i ta i re  fédéral, la Société pour le sau-
vetage sur le lac de Bienne a installé
une sirène d'alarme à Vigneules.

Ell e servira à alarmer les personnes
sur le lac qui sont menacées par l'appro-
che d'un orage ou d'un ouragan.

La chapelle de l'hôpital
à son orgue

(c) ' La paroisse générale de Bienne a
fa it cadeau à l'hôpital d'un orgue pour
la saille des cultes.

Ce magnifique instrument a été inau-
guré dimanche après-midi. Prirent la
parole à cette occasion, MM. Fawer,
directeur des Œuvres sociales, président
de la commission d» l'hôp ital , Matter,
président du tribunal, présid ent de la
paroisse et le pasteur Rosselet, aumô-
nier de l'hôpital.

Une cycliste fait nue chute
(c) Mme Burri , de Scheuren, est tom-
bée si malencontreusement à bicyclette
mercredi, en fin de matinée, qu'elle
s'est cassé une jambe et a dû être
hospitalisée.

Examen
à l'Ecole d'infirmières
cle l'hôpital de Bienne

(c) La nouvel le  école d'infirmières de
l'hôpital de Bienne  se développe de
manièr e réjouissante. Un cours de trois
ans vient de s'achever et 9 infirmières
ont  passé avec succès les examens de
diplôme.

La Croix-Rouge suisse vient de re-
connaître définitivement cett e école.
Cette heureuse décision est un gage
de succès pour l'avenir de l'institution
où un nouveau cours de trois ans a
débuté le 4 mai.

Ue financement
de constructions à loyers

modérés
(c) Le Cartel romand d'hygiène so-
ciale et morale s'est réuni en assemblée
à Bienne, sous la présidence de M. J.
Balmas.

M. A. Maret , conseiller d'Etat vau-
dois, a donné à cette occasion une
conférence particulièrement Intéressante
sur le financement de constructions à
loyers modérés. L'orateur a relevé ce
qui se fait dans le canton de Vaud
où l'on recourt au « prêt à taux ré-
duit ». A cet effet , l'A.V.S. dispose
d'immenses capitaux. Le canton de
Vaud , par exemple, lui empruntera 30
millions de francs à 2 % % qui se-
ront mis au même taux à la dispo-
sition des communes pour aider de
futurs propriétaires. La taxe du loyer
sera ainsi abaissée de 20 %.

D'autres établissements bancaires et
assurances pourraient offrir les mêmes
conditions, car aujourd'hui le marché
financier est Intéressant. Il serait mê-
me possible aux pouvoirs publics d'abais-
ser le taux de prêt de 2% à 2 % .  La
diminution des loyers serait alors de
40 %.

Dans le canton de Vaud et à Zurich ,
on étudie aussi le moyen de diminuer
le prix de la construction par une
normalisation très poussée.

C'est là une question qui intéresse
tout particulièrement la ville de Bien-
ne où 11 manque toujours plusieurs
centaines d'appartements. La com-
mune favorise certes les coopératives
de construction qui cherchent à mettre
des logements relativement bon mar-
ché à la disposition des gagne-petit ou
des familles nombreuses. Mais il y a
toute une catégorie d'ouvriers, d'em-
ployés et de fonctionnaires dont les re-
venus ne permettent pas de suppor-
ter les prix exorbitants des apparte-
ments nouvellement construits et qui
aspirent pourtant à être logés conve-
nablement.

L>a femme dans les affaires
communales

(c) Le comité d'action jurassien pour
la collaboration des femmes dans les
affaires communales s'est réuni k Bien-
ne, sous la présidence de Mlle R. Eguet,
Institutrice k la Neuveville. Il s'est oc-
cupé en particulier de l'organisation de
la journée de Macolin qui aura lieu
le 13 juin à l'hôtel Bellevue.

Il a décidé également que le Jura se-
rait représenté à Berne à la grande vente
de l'Association berriolse pour le suffrage
féminin par deux stands où les habi-
tants de la capitale pourront déguster et
apprécier les spécialités jurassiennes. Au
marché-concours de Saignelégier , ces da-
mes tiendront aussi un banc de frian-
dises et de jouets. Le bénéfice de ces
ventes permettra au comité de poursuivre
son action.

Hier, le péristyle de l'hôtel de ville a
été transformé en salon d'exposition
par le Photo-olub d» Neuchàtel . Le
groupement présentait une collection de
deux cents photographies qui avaien t
partici pé au concours de l'Association
isuisse de photographes amateurs. On
pouvait admlrt'ir des œuvres aussi di-
verses par les sujets que par les pro-
cédés techni ques employés par leurs
auteurs, de Suisse allemande en majo-
rité. _ La contribution des Neuchâtelois
se 'limitait à une  quinzaine de photo-
graphies de paysages de fort belle fac-
ture.

Une fillette écrasée
sous une pile de planches
Hier à 13 h. 20, deux e n f a n t s , Pierre

et Sylviane Matthey,  s'amusaient _ u_
une pile de planches derrière l'immeu-
ble rue des Moul ins  47, quand le pre-
mier fit s'écrouler le tas sur sa sœur.
Celle-ci, âgée de 6 ans, fut  retirée avec
une profonde plaie au f ron t  et des
contusions sur tou t le corps. Elle a dû
être transportée à l'hôpital des Cadol-
le-s par l'ambulance communale. Quant
au garçon, il est indemne.

uO ans de mariage
M. et Mme Porchet , qui sont âgés de

87 et 80 ans et qui ont habité long-
temps Neuchàtel avant de s'établir à
Genèv e, il y a trois ans, ont célébré
hier dans cette ville le 60me anniver-
saire de leur mariage.

1-e. « IVeuchatel » a fait
peau neuve

Le bateau à vapeur « Neuchàtel », qui
aiv ait été mis en cal e sèche au chant ie r
de la Maladière pend a nt l'hiver pour
revision, a été remis à l'eau lu nd i et
remorqué dans le port. Sa chaufferi e a
été transformée pour l'emploi de ma-
zou t au lieu de charbon. La coque a
été repeinte et les salons ont été remis
à neuf.

Accident de travail
Hier à 18 h. 45, un ouvrier travail-

lant dans un chant ier, à Trois-Portes,
M. Niklaus, de Boudry, a reçu une bri-
que sur le pied gauche. II a dû être
transporté à l'hôpi ta l  des Cadolles où
l'on a diagnostiqué une  fracture du
pied.

Une exposition
de photographies

f Henri Borel
(sp) Mercredi après-midi, les derniers
devoirs ont été rendus, à Neuchàtel où
il est décédé, après une  longue  maladie,
à l'âge de 72 ans, à M. Henri Borel ,
ingénieur-chimiste.

Le défunt passa la plus grande par-
tie de sa vie à Saint-Sul pice, d'abord
comme chimiste de la fabr ique  de ci-
men t Portland puis comme dernier di-
recteur de cette fabrique jusq u 'au mo-
ment où elle fut fermée et démolie, en
1946.

M. Henri Borel avait pris une part
active à la vie communautaire. U sié-
gea au Conseil général qu'il présida
pendant plusieurs années et fu t  durant
une législature député  au Grand Con-
seil neuchâtelois.

M. Borel était un homme qui s'était
acquis l'estime de la population en
général et des ouvriers en particulier,
car il ne cessa jamais de se préoccuper
des conditions sociales de ceux qu 'il
avait sous ses ordres.

SAINT-SULPICE

U a journée des mères
(c) Favorisée par un soleil prlntanier ,
cette journée a été célébrée dans notre
paroisse par un culte spécial présidé par
le pasteur Barbier, n fut consacré
à la glorification de la famille chrétien-
ne telle que la conçoit la volonté divine.

Les enfants de l'Ecole du dimanche et
les élèves de la classe de Mme Z. Jean-
neret y ont pris une part active en l'agré-
mentant de chants et de récitations de
circonstance. Dans un temple abondam-
ment fleuri par les soins des fillettes
de la « Petite Union » , c'est un très nom-
breux auditoire qui a tenu à assister à
ce service.

Des cultes de hameaux ont été égale-
ment célébrés aux Bourquins et au
Mont -de-Buttes.

J_A COTE-AUX-FEES

Un projet de construction
d'un pont aux Cornées

Nou s apprenons qu 'il est question
d'établir un pont déf in i t i f  sur le nou-
vea u canal de l'Areuse, en face (côté
nord) du chemin reliant la rue des
Petits-Glos et la rue du Temple. On se
souvient qu 'il y a quelques années, un
pont de bois y avait été érigé, lequel
rendait de précieux services puisque,
avec le pont de fer qui .se trouve sur
l' ancien l i t  de l'Areuse, il permettait
d'accéder à tout de secteu r des Cornées,
où se trouvent d'appréciables étendu es
de cultures diverses.

Un projet est à l'étude, qui pourrait
se réaliser pendant les actuels travaux
de iFAreuse. Il s'ag irait, cette fois-ci,
d'un pont définitif , de construction so-
lide et ne risquant donc plus de s'ef-
fondrer sous l'acharnement des élé-
ments  naturels.
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